
L'organisation de la Camorra
Les camorristes sont, en Italie, une

puissance avec laquelle les
pouvoirs publics doivent

compter

Une dépêché de Rome annonçait hier1 crue
US .'police de Naples •venait [d'arrêter d'uin
Eeml oouip une dizaine de chefs camorristeŝ
Pa ïnomenfc où, réunis en plein air, ils étaient
£o|rt occupés à recevoir un néophyte selon
toutes les règles de leurs statuts, règles ob-
iserv.ées avec une extrême sévérité.

Ce fait ramené, wjtls . fois encore, l'attentioll
iphiblique sur cette trop fameuse Camorra,
idoint l'existence a semblé parfois invraisem-
blable. iQuaind on parle d'elle, on est tenté
de croire qu il s'agit d'une histoire du passé,
m d'un conte à la manière de Charles No-
dier, qui s'entendait à .merveille à donner à
d'imaginaires sociétés secrètes toutes les i&p»
pa.renc.es de la vérité, si . bien qu'on trou-
verait encore! aujourd'hui des gens pour; affir-
mer que Jean Sbogar ne fut point un mythe,
mais un très réel personnage en chair et
en os.

Malheureusement (pour Naples, la Camorra
existe ©t terrifie (toujours les honnêtes po-
pulations de la Campjanie. On sait qu'il me
faut pas songer à se soustraire à ses volon-
(tés BOUS, peine d'encourir sa vengeance. Aussi
met-elle en coupe réglée les commerçants
petits et grands, les obligeant à des sacri-
fices en argent ou en nature, taxant les ri-
ches, volant des enfants qu'elle ne rend que
contre de fortes sommes, organisant des cam-
briolages audacieux, ne reculant pas au be-
soin devant l'assassinat, bien qu'elle soit sur-
.tout une entreprise d'exploitation brutale,
dont la prospérité est assurée par la menace,
une menace toujours exécutée, en cas de ré-
sistance.

Pourtant, ion paraît vouloir tenter contre'
elle un effort sérieux. On la surveille, On
cherche à surprendre ses sécrétera deviner
ses projets, et le coup de ffle^^gnalé par
la dépêche de Rome démontre qu'on y par-
vient de temps à autre.

¦A vrai dire, ces arrestations ne produiront
peut-être pas tout l'effet qu'on en devrait ut-
ïendrë. Ce n'est pas la première fois qu'on
met d63 camorristes en prison, et ceux-ci ne
doivent pas se montrer très .troublés de l'a-
venture. Ils savent qu'ils possèdent des amis
partout, et jusque dans les palais de justice.
:Lai .Camorra compte parmi ses milliers de
(membres, des bourgeois, des commerçants,
Ides médecins, d®8 magistrats, et même des
prêtres, ainsi que cela fut démontré il y a
deux ans, lors de l'arrestation du curé Vit-
jtorzi, de qui les faux témoignages habiles
iavtaient fait relâcher des prisonniers . véhé-
[mentemlent soupçonnés des pires méfaits.
! Les camorristes, en effet , se doivent entre;
Stac aide .et protection, et jamais ils ne man-
quent à ce devoir, certains qu'ils sont, d'ail-
leurs, que le lâche abandon des amis en
idctager serait puni avec la dernière sévérité.

Les vraies origines de la société
On (doit se demander comment unie société

ajussi nombreuse et aussi dangereuse a PU!
0e développer presque librement sous les
yeux des autorités, et avec une sorte de
lâche^ complicité de la part des particuliers.
Assurément, nous avons nos associations de
malfaiteurs, iniais elles se cachent avec soin,
et nous nous hâtons de prévenir la police
dès que nous sommes mis par hasard ia(u
courant de leurs agissements. A Naples,;
rien de pareil. . Les camorristes y vivent , à
peu près en sécurité, au milieu de braves
gens qui les connaissent, mais qui, pour rien
a|Uj monde, ne voudraient les dénoncer, tant'
Ils redoutent de tomber sous les coups d'un
imystérieux poignard.

Ce qui fait la Camorra si solide, c'est la
iterreur qu'elle inspire, les amitiés qu'elle
possède dans tous les rangs de la société,
et une sorte de curieux état d'esprit, ren-
Idatat les Napolitains assez indulgents à l'en-
droit de cette espèce de secte criminelle. Il
(ne faudrait pas jurer que beaucoup d'entre!
ieU!x n'éprouvent pas un vague sentiment de
fierté, à la pensée que nulle' part ailleurs on
me saurait trouver une association pareille»
se moquant des lois, et se développant avec
vigueur partout où il y a des Italiens, ainsi
que les Américains et les Anglais ne le sa-
vent que trop !

(Eta effet ! c'est une branche de la C&-
toilorra que cette sinistre «Main Noire », qui
s'est constituée en Amérique, dans le but
jd'exercer un chantage terrible, soiit contre)
les riches citoyens des Etats-Unis, soit contre
les Italiens établis là-bas et dont les affaires
[prospèrent. Malhepr à celui qui, ayant reçu
l'ordre de verser, une somme quelconque,;
Ordre signé d'une « main noire », ne se hâte
pas de payer. Sa vie est en danger, à moins
qu'on ne l'atteigne successivement dans tous
les membres de sa fanulle, tant qu'il n'obéit
pas.

Mais jdoù vient la Câmlorrj a ? Quatad eit
comment ©st-ielle née ? Dès qu'on prend la
peine de se renseigner, on apprend avec
stupeur qu'elle a plus d'un siècle d'exis-
tence, et qu'elle fut, à l'origine, une société
(politique ! Mais quelle société ! A l'époque
de l'occupation, française et pendant le règne
de Murât, contre les libéraux, les carbonari.
les francs-maçons, etc., le prince de Galiosa»
plus tard ministre de la police du gouver-
memient des Bourbons, rassembla tous les
sbires sans emploi, les voleurs et les forçats
évaidés en masse des prisons napolitaines et
siciliennes, les moines et les prêtres dépra-
vés mêlés à la 'lie de la population, et de
ces Cléments il constitua une cohorte décidée
à tout, et usant du pistolet, du poignard ou
[de l'incendie, pour atteindre les erinemfe
de la monarchie absolue.

Un chaudron sur du feu
Ces gens reçurent le nom de calderari, ou

(chaudronniers, par opposition aux carbonari
du charbonniers; leur emblème —¦ un chau-
dron sur du feu — signifiait que ledit chau-
dron subsisterait encore, alors que, depuis
lioftïgtemps, le charbon serait réduit en cen-
dres. Il va sans dire qu'ils prospérèrent , et
les choses en arrivèrent à ce point qu'en
1816 le prince de Canosa, devenu ' ministre,
leur donna une organisation quasi-officielle,
avec des grades, des brevets, des hon-
neurs, etc.

,11 voulut même faire davantage, et débar-
rasser d'un seul coup son maître, le roi Fer-
dinand Jer, des adversaires de son gouver-
nement. Il rêva de recommencer à sa façon,
grâce aux calderari, les Vêpres siciliennes^
en faisant massacrer les libéraux, dans tout le
royaume, le même jour et à la même heure.
Des instructions furent préparées à cet effet,
et certainement le coup eût réussi, sans
quelques maladresses d'agents subalternes,
qui attirèrent l'attention et donnèrent l'é-
veil. Il y eut des excès anticipés, des vols,
des meurtres,; des menaces qui étonnèrent les
autorités locales ignorantes du projet. Des
gens arrêtés révélèrent le complot, et ce
lut un scandale énorme, à la suite duquel
le prince de Canosa dut quitter la direction
de la police, sur la demande formelle des
lajmbassadeurs d'Autriche et de Russie.

Ceci occasionna la mort officielle des cal-
derari, qui, néanmoins, ne se dispersèrent
pas pour si peu. Ils gardèrent leur organi-
sation, leurs statuts, et surtout leurs pro-
cédés. Avec le temps, néanmoins, le caractère;
[politique de l'association se modifia et de-
vint à peu près exclusivement criminel. Bref ,
quand la monarchie de Sicile disparut, à la
suite de l'expédition des Mille, les vain-
queurs trouvèrent la Camlonra debout, car!
elle n'est pas autre chose que * l'ancienne
Chaudronnerie dp délicie;ux prince de Ca-
nosa !

m'eut parce qu'ils se croyaient à' l'abri des
trahisons et protégés par la tolérance habi-
ituelle de la police, toujours (Complaisanto,
quand elle n'est pas complice.

Le jeune;,garçon que les camiorristes étaient
occupés à initier, au moment de leur arres-
tation, avait dû se faire remarquer par quel-
ques exploits de nature à lui valoir la sym-
pathie des associés. On le (Savait capable
de1, poignarder n'importe qui, sur l'ordre des
chefs, de vivre en dehors des liens de famille
et des liens légaux, et aussi de se déclarer
coupable d'un crime dans les cas graves, afin
de sauver un camorriste de haut rang. Il pou-
vait donc être admis à prêter serment et à
recevoir le premier grade.

Il y a itrois divisions principales, dans la
Camorra. Le néophyte est en premier lieu
nommé « gioVlanetto onotato » — jeune homme
honoré — pour devenir, «piccioto» quand il
s'est distingué par son zèle. Mais il faut
avoir des mérites exceptionnels pour parvenir
au (troisième grade, qui est celui de « ca-
morriste ». Afin de rendre les indiscrétions im-
possibles, ou moins graves dans leurs consé-
quences, les trois sections de l'association ne
se* pénètrent pas. Elles ont leur organisation
propre, et ne se réunissent jamais ensemble.
Du moins, les associés des rangs inférieurs ne
peuvent pas assister aux réunions des affiliés
supérieurs, tandis que ceux-ci ont le droit de
se rendre à toutes les assemblées.

Les châtiments
On sa?it aussi qu'il existe une discipline

sévère dans les rangs de la Camorra, et que
les infractions au .code de l'association sont
punies avec rigueur. Un des châtiments les
moins graves est la suspension. Vient en-
suite le « spegio- », blessure faite au visage du
coupable et qui le désigne à la méfiance des
camarades. Il y a enfin la peine de mor t, tou-
jours exécutée, malgré les-précautions que
prennent les condamnés pour esquiver le coup
fatal. On cite des camorristes condamnés en
Amérique qui, étant parvenus à regagner
l'Europe, furent assassinés le jour où ils met-
taient le pied sur le sol italien.

Ces derniers crimes sont surtout imputa-
bles à la fameuse «Main Noire », créée aux
Etats-Unis par des camorristes audacieux.
C'est *elle qui frappa' le policier Petrosino
dans des conditions si dramatiques. Cet
agent courageux et adroit, payé par les mil-
lionnaires américains pour traquer les affi-
liés de la « Main Noire », était parvenu à faire
arrêter un certain nombre de ces bandits,
quand il jugea à propos de se rendre en Si-
cile, afin d'y poursuivre son enquête. Son
arrivée fut signalée aux compagnons ita-
liens, et à peine venait-il de débarquer qu'il
était tué. On sait que son corps fut ramené en
Airérique, où on lui fit des funérailles splen-
dides.

Sentence impitoyable
Parmi les fautes qui entraînent la coiidàm-

nation à mort des camorristes, figure, natu-
rellement, le fait de trahison. Un Vol ou
un crime commis sans l'assentiment ou
malgré les ordres des chefs est puni de
même, et cette sentence impitoyable atteint
la négligence ou la lâcheté dans l'acc6m»
plissement des vengeances de la Camorra.
Ainsi qu'au temps du Vieux de la Montagne,
l'obéissance passive est obligatoire. On ap-
prendra en outre sans surprise que, dans ce
pays de jalousie et d'amour, l'adultère avec la
femme d'un camarade est également frappé de
mort.

On ,<M)mprend ce qu'une semblable Orga-
nisation et de tels châtiments donnent de.force à la Camiorra, qui sait pouvoir comp-
ter sur l'aveugle dévouement de ses membres,
lesquels — rappelons-le — appartiennent aux
diverses classes sociales, comme cela fut dé-
montré à la Chambre italienne, lors des fa-
meux débats de ,1907, où le député RomanO et
plusieurs de ses collègues furent mis en caiis.e
.et accusés d'être des camorristes.

'Pourtant, il est certain qu'une action éner-
gique id .es pouvoirs publics, des poursuites
auraient raison de la terrible société, qui
doit surbout son prestige et sa. solidité à la'
faiblesse coupable de la ju stice, enoourage-
mejn(t à la lâcheté générale. Le jour où les ca-
morristes seront traqués saûs relâche, le beau
temps delà Camorra sera fini, et il iie restera
bientôt plus rien de l'œuVre malaise édifiée
jadis pjar le prince de Canosa.

Comment on entre dans la confrérie
Ce n'était pas par fantaisie qUe les chefs

cam'oxristes arrêtés ces jours derniers à Na-
ples s'étaient réunis en plein iair, dans un
lieu écarté, pour prononcer l'admission d'uni
(néophyte^ Ils observaient les règles de la
société. Leur seul tort fut de n'avoir pas
pris des précautions suïfisantes, probable-

A propos de brevets d'invention
Les journaux commentent un jugement du

Tribunal correctionnel de la Chaux-de-Etinds,
qui a confdaimnj é à un mois de .prison et aux
frais, un peintre en cadrans domicilié à Ge-
nève et coupable d'aVoiri contrefait un tam-
jSon élastique avec pression centrale pour
la .reproduction des dessins.
. A ce propos, ion a, comme souvent en pareil
cas, émis l'idée que deux inventions ayant
le même résultat et des analogies dans le
moyen de l'obtenir, peuvent éclore simultané-
ment dans le cerveau de deux chercheurs, ce,
qui est parfaitement .vrai. Du reste, quand ce
cas se présente, la jurisprudence admet qUe
si le second déposant peut prouver qu'il avait
déjà, travaillée la préparation de sien invention
au moment de la publication du premier bre-
vet, son brevet ne constitue aucune i,nfra,ctioA
et peut être déclaré valable.

Il est naturellement fort difficile, dans bien
des cas, de savoir s'il s'agit d'une recherche
commune à deux inventeurs qui s'ignoraient
ou si l'on .est en présence d'une contrefaçon.

L'examen préalable dès demandes de bre-
vets et le refoulement de celles qui ne se rap-
parieraient pas jà de véritables inventions,
constitueraient un moyen d'éviter de fâcheux
rHécomptes à des (chercheurs de bonne fois,
qui n'ont que le tort de ne pas être au courant
de ce qui s'est fait avant eux. Mais cet exa-
men ne donne pas une garantie absolue et dé-
finitive Ide la nouveauté de l'invention, si le
brevet est accepté; le recours aux tribunaux
par le propriétaire d'un brevet antérieur reste
acquis. Seulement un brevet accepté à la suite
de l'examen préalable est plus solide; et, atta-
qué devant un tribunal, se présente avec de
grandes présomptions de validité.

La question de l'examen préalable n'est
pas nouvelle'èW-Suïsse. Elle a été déjà dis-
cutée, il y a _ d.es années, par la Société in-
tercantonale des industries du Jura ¦— ac-
tuellem ent Chambre suisse de l'horlogerie —
et l'on s'était heurté Biux frais relativement
considérables, pour un petit pays Comme le
nôtre, que coûterait le fonctionnement d'un
bureau de techniciens au courant de toutes
nos industries.

La question n'a du l'esté pas été abandonnée
et il est certain que l'examen préalable, Ou-
tre "qu'il éviterait de sérieux mécomptes à
des chercheurs de bonne foi, diminuerait,
dans Une assez forte proportion, le nombre
.total des brevets, pour ne laisser subsister que
ceux qui. se rapportent à des inventions dignes
de ce nom. .

C'est au fond une question d'argent et,
Comme on n'admettrai t sans doute pas que
le Bureau fédéral fût mis en déficit, une forte
augmentation des taxes actuelles pourrait en
ê£re la conséquence

Correspondance parisienne
Paris, 8 juin.

¦ (Dans le parti tiajdicjal français l'on n'est
(pas content les (uns des (autres. Les deux
grosses fractions du parti, la radicale et la
ïadicale-socialiste, sont sous l'égide d'un «H
mité exécutif qui a pour mission de maintenir,
le contact entre les élus radicaux au parle-
ment et le parti en (vue. de l'exécution du
{programme général. i ¦
i Or les radicaux-socialistes se plaignent d'ê»
[tre joués par les clémencistes, qui n'auraient
qu'un but, se coaliser avec les modérés du
(centre pour les élections générales, et cette
coalition se ferait sur leur dos, car les sièges
Nouveaux à donner iaux modérés seraient
conquis précisément sur cts mêmes radicaux-
Socialistes, i f1 ,Ceux-ci Sont donc en; train dé provoquer
une crise dans le comité exécutif pour obli-
ger le gouvernement à renoncer à une po-
litique d'orientaltion vers les modérés du cen-
tre et à ménager et soutenir les radic&ux-
eocialistes. Les chefs des radicaux-socialistes
de Lyon ont ouvert eux-mÀmes la çriseï e_n dé-
missionnant du comité. 7. '• > '.

On ne voii pas bien encttre comment les aï»,
îaires Vont s'arranger. Les radicaux-socialisi
tes exigent te départ de M. Clemenceau, qui
ne, veut pas s'en aller du gouvernement. De
[grosses questions de personne compliquent Lg
siteâ'W'Sn,- Gê sera une crise in ,ére§§a,n.t.e.

PRIX f ES ANNONCES
Cinlon di lnichW it

ifcjri Binul . . . 10 dut. la lij n»
Sulm IS > i •
(Uolaaw . . . . .  n > • •

» plutmHl spécial H » » »
Pour les annonces d' une certains
importance on traite à forfait.

PRII D'ABONNEMENT
Franco pour II Sul j it

Un an . . . .  fr , 10.80
Six moia > 5.40
ïrois mois. . . .  > 2.70
Un mois . . . .  > —.90

Pour
l'Etranger le port en sus.

— JEUDI 10 JUIN 1909 —
Sociétés de musique

Orchestre l'Espérance. — Répétition à 8 '/i heures
précises, au local (Brasserie de la Serre).

Orchestre La Brise. — Bépétition à 8 heures el
demie au local.

Sociétés de chant
Damen-Chor. — Gesangstunde. Donnerstag Abends

8 Va Uhr , im Collège Industriel.
Mànnerchor Harmonie. — Gesangstunde Donnerstag

9 Uhr (Etoile d'Or). _^v ,
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Sur les deux (R ives
45 FEUILLETON DE L 'IMPARTIAL

PAR

LÉON DE TINSEAU

Plus •expérimenté dans la matière, Olivier,
eût admiré l'aisance !de son flirt, où l'on
pouvait discerner, à doses variables ,ta,n-i
itôt la marqn© îrançfùse, tantôt la marque!
.apaéricaine si : curieusement mêlées an Ca-
nada, ailleurs que • dians -1© flirt. Antoinette
l'éeoiutaà t ,sans émiotiion, mais avec un plaisir,
qu'elle na cherchait pas . à dissimuler. Quiandl
SI lut parti, Olivier respira mieux.

' ' 'Après midi, Lefebvre, qui était grand; max-1
cheur, entraîna sa fille et son hôte dans une
longue promenade. Alors, loin de toute re-
présentation, et surtout loin de sa tante, il se
montra plus intime et plus jeune que, son ami
vendéen ne l'avait jamais vu. Ce dernier, à
vrai dire, supporta le poids de la oonversar
tion, car on lui fit raconter ma^nt épisode de
son enfance, ou de sa jeunesse. Lefebvre Yé-
cautait avec une attention extraordinairê
sans l'interrompre ni le ramener à lai ques-
tion s'il divaguait un peu, ne le quittait guère
éa regard. Antoinette marchait de l'autrei
doté de son père, toujours agréablement in-;
Itéressée, souvent émue.

— En deux heures, notre amitié vient de!
faire un grand pas, dit Damasse quand le
narrateur eut achevé. . J

On s'arrêta dans un village pour goûteft
chea lai maîtresse d'école, protégée du Surin-
tendant. Au milieu de la grand'place, après:
leur avoir chanté les vêpres, le csçé 'jouait

Rep roduction interdite aux journaux qui n'ont
pas de traite' avee MM.  Callmann-Lévy, èditeurr,
à Paris.

atat boules avec ses paroissiens : on fit un
léger, détour: afin de ne pas les déranger.
/ — Ce qui m'amuse toujours, dit Lefebvre^
c'est de lire dans les volumes publiés en
•France que nous vivons sous la tyrannie !
du clergé.

—< Pourquoi ne répondez-vous rien à la
France ?

— On est toujours un peu gêné pour ré-
pondre à sa mère qu'elle se trompe.

— Je croyais que votre mère se nomme
Victoria ? dit Olivier en riant.

— Sa Majesté est notre belle-mère, fit
(Damasse avec un grand sérieux. Comme elle
ne se mêle pas plus qu'il ne faut de notre;
'ménage, nous l'aimons beaucoup. Mais niej
l'avouez ,pas à mademoiselle de la, Colom-
bière.

Au dîner, plusieurs invités parurent. Da-
niel Simard était du nombre; il fut le lion
de la soirée qui sembla aussi longue à Oli-
vier que l'après-midi lui avait semblé courte.
Le lendemain il devait repartir avec Lefeb-
vre; mais l'excellent homme refusa de l'em-
melner.
i — J'ai téléphoné à Québec, annonça-t-iL
.Votre père va bien et prolonge la permission
de vingt-quatre, heures. Tantôt vous irez faire!
dm) paysage avec l'abbé Bellehumeur, à qui
son modèle donne congé pour cause de lessive;
dans la maison. .Tâchez de rapporter queI-<
fques truites.

Olivier accepta. La proposition, très dé-
sireux dei savoir, mais n'osant pas demander,
si son hôte le livrait à l'abbé Bellehumeuri
comme compagnon unique. Antoinette, pen-t
dant le déjeuner,- le tira de peine en! s'in*
formant si le jour était bon pour lai pêche :

— Car, pendant que l'abbé peindra^ nous;
pourrons jeter nos mouches.
• Ikmc, Lefebvre: étant parti pOur son bu-
reau, et la tante occupée à la surveillance!
des lavandières, pue petite caravane s'éloi-i
gnà1 dans la direction des grands bois moins
fréquentés qu'aujourd'hui $ar les humains»;
Olivier portait M matériel de la peinturé,;
celui de. la pêche; é. le goûtes d§ .tauj là

monde;. Bientôt — car le voisinage de la'
forêt combiné avec celui du fleuve est un
des charmes de la Pointenau-Pic — l'abbé
Bellehumeur "eut trouvé le site qu'il prôte.n-i
dait reproduire sur sa toile.
; C'était l'embouchure d'aine petite rivière?.
A peine calmé du tourbillon de la chute voi-
sine, l'humble, cours d'eau rejoignait le Saint»
'Laurent qui le recevait avec dédain, com-
me une offrande venue trop tard.

Jusqu'à la zone stérile du gravier et des
rocs semés sur la rive, des touffes de gazon
[maigre et pauvre, d'épais lichens gris, des.
¦mousses rudes, échevelées, mourant de faim,
(cherchaient à recouvrir le sable peu disposé
aux joies de la végétation. Mais en quel-
ques pas, on était sous les grands arbres.
La forêt, en cet endroit, n'avait pas la mono.-
tonie austère des pins droits et raides, étar
ls(nt jusqu 'à l'horizon les masses épaisses
de leur verdure éteinte. Ici la nature les
mélangeait à l'érable et au saule, avec la
touche argentée du tronc des bouleaux, que;
couronne le plus charmant de tous les feuil-
lages. Cette variété heureuse, le contraste;
de la lumière du soleil avee l'ombre chan-
geante, reposait l'œil erfc excitait la ourior'site.

— Voilà un bon sujet d'étude1, fit l'abbé
Bellehumeur en posant un châssis sur. le chç-
yalet de campjajgne. _?' * \
i Près de lui les jeunes gens déployaient}
leurs cannes à pêche, visitaient leurs moulw
nets, "discutaient le choix de telle ou telle;
Imouché artificielle. Tout en « fouettant», ils;
remontèrent lei courant d'une centaine de pas.
tes truites étaient peu gourmandes. Olivier^aia surplus, était d'avis qu'on ne peut faire!
deux choses à lai fois : pêcher et " jouir de!
la nature. Il'- Ipl connaissait à la façon des
sauvages; mais il lui sembla que, jusqu'à cei
jour, il ne l'avait pas admirée! en, poète*
Très simplement, il en lit l'aveu.

— Comment est-ce possible î demanda; Ait»
[tojnettel avee urne simplicité égale;.

— Jusqu'ici,- quand ge1 courais les boiPj
lai question n'étaj, piag dg savoir, si laj naturji

était admirable, mais si elle me fournirai*
de quoi manger. Aujourd'hui, même si nous ne
prenons rien — ce qui est probable — nous
(n'irons pas dormir l'estomac creux.

— Ce qu'on nomme «le sport» doit vous
sembler fade,, après la; vie que vous avez
menée. .-ji ¦

— Patience'! Ma vie ne-sera pas toujours
inutile. Uij 'jouir , viendra, s'il plaît à Dieu, où
je chausserai mes raquettes pour gagner,
mijelux qu'une médaille de concours.

Elle se tut, hésitant à poser; une ques-
itiom . Enfin elle demanda :

— Ainsi donc, vous vous croyez appelé à
la vie du missionnaire ?

Puis, craignant d'avoir déplu :
— Vous permettez qu'on parle ?
— Comme vous avez pu voir, on n'attend

pas toujours mon autorisation. Mais je peiv
mets que «vous » en parliez, si cela vous
intéresse.

— il m mtêresse de savoir a quel signe
On reconnaît une vocation.

• — Dans mon cas, les signes furent nom-
breux Ne voyez-vous pas que la Providence
me conduit par lu main ? Elle m'a ôté la
fortune, m'a poussé hors de France où je ne.
laisse pas de famille. Elle m'a privé de ma
mèrei bien-aimée. Quant à mon père, on m'an-
nonce que ses jours sont comptés. Après lui,-
je serai tellement seul au monde que les sau
vages seront les meilleurs amis que je pos-
sède : enoore uner raison pourj alleç près,
d'.eux,; vous l'avoufrez. ¦ ¦ • .

— Je ne consentirai jamais à' admettes
que vos meilleurs amis sont chez les In-
diens. Cest une insulte» pour; mojQ père —
ej poux, moi.

—¦ Vofee père] à! ses fonctions; TOUS PPf M
luji mari»- sne famille; Ainsi des autres.,
i — ilais ne: re'gïetterez-voj is pas le; mondê^
méma le1 peu que vous avez qpoffii de; soi,
luxe] .et de ses plaisirs .? D'apr.èa ce que; TOUS
avez dit à mon père1, en nous promenant eri-
gisfefe , il saeâ Eiâte ËÊaaûfiPE

J 8 .cofinjaltr̂ i
CA) msx&rl 1
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BAN QUE FEDERALE
(SOCIÉTB ANONYME) 8

LÀ CHA UX '¦' OE » FONDS

Cours des Changes, le 9 Juin 1909.
Nons sommes aujourd'hui, tant variations imoor

tantes, acheteurs en compte-courant, on au comptant
moins '/.o/o de commission, de papier bancable sur

Eu. Cour»
Chèane Paris 3% 100 02'/»

•.,„., Court et oetiu effets longs. 3 100 02V,"•»¦* • a mois j accent, françaises. 3 Mu !?•/,
3 mois t minimum 3000 fr. 3 100.30
Chéaue" 3 35.21'/.

I nnrltit  Court et petits ollals longs. 21/ 35. 20
lm lK  9 mois)accenlal. anjlaises a'/, J5.22

3 mois i minimum L. 100 . ï'/, 35 2i
Cbèaue Berlin , Francfort . 31/, 153 27'/,

illa min Court et petits effets longs. 31, U3.1?Vilii6.ua« . . raoj| j acc6lliat . allemande» 4 ia3.32'/,
3 mois J minimum 11. 3000 . 4 123 40
Chèane Gènes, Milan, Tnrin 5 3a . (il)

i i . i; .  Court et petits effets longs . s 99.60
,lsl" • a mois, » chillre» . . ..  5 99 8(1

3 mois, • chiffres . . . .  5 99 35
. , . Chéaue Brnxelle» , Amers . 31, 99 80
Belgique î à 3 m o i B , trait, acc,3000 (r. 3 ioo —

NonacchiU., mand„;a et*oli.3'/, 93 80
i,«l«rfl IChéaue et court . . . .  3'/» 508 67'/,
!.."j 2 à 3 mois, trait, acc, Fl. 3000 3 i08 70
Sulterd. Noiiacc..hill . , maiiU., 3elloli .3V. J0S 67'/,

Chèane et court . . . .  4 104.03'/,
TieDIia . Petits effets long 4 104.93'/ ,

1 à 3 mois, 4 cuillres . 4 105. —
Ij W-îork Chèuue. . . .  5 6.16V.
SD1SSB ¦ -lus'I"'» » mois . . 3°/« 5 i o

Billets de banque français . . . »  — IOO —
a ¦ allemands . . .  — 123 25
, > russes. . . . .  — 2.65
» > autrichiens . » ¦ — 104.90
, • anglais . . . .  — 2b.l9 '/a
> > italiens . . . .  — 99 52

Souverains anglais — 25 15
Pièces de 20 mark . • • • ¦ • —  24.65

Vente de bois
[\ la Comb e-Boudry (Sagne)

Le Jeudi 10 Juin 1909, dès 3 heures
du soir, M. Charles TERRISSE fera ven-
dre aux enchères publiques, sous les con-
ditions habituelles, les bois suivants, si-
tués à la Combe-Boudry (SagneJ :

90 billons,
23 plantes,
60 stères sapin,

500 fagots.
Rendez-vous au Bois Michel.
La Chaux-de-Fonds, le A Juin 1909.

Le Greffier de Paix :
9872-1 G. HENRIO TÙfr

Msejban
L'hoirie C. Gîrard-Perreganx, pro-

priétaire, et M. Abram Girard , fermier
du domaine de la Fontaine, mettent à ban
tous les terrains en nature de prés com-
pris entrj , la rue des Tourelles, la rue du
Signal et les propriétés de MM. Mathey-
Doret et Ch. L Eplattenier.

En conséquence, défense formelle est
faite à toute personne de s'introduire
dans . la dite propriété, de fouler les her-
bes et d'y pratiquer des sentiers. Lés pa-
rents sont responsables de leurs enfants.

Les contrevenants seront poursuivis et
passibles d'amende. 9995-1

La'Chaax-de-Fonds , le 31 mai 1909.
IJ bouteilles de véritable Ue 1940 i

Baie merveilleux anglais
à 3 et 4 fr., franco, contre remboursement.
Pharmacie Reischmann, Nâfels. 9342-18

Mu 1 11 II II M I I M I I .  1̂ T¥lff r¥T«tnraT»M»l-T». I I I , ll ll

Chaud-lait de chèvres
Hôtel Bellevue, Jérusalem

CHAUD-LAIT matin et soir.
Œufs frais

9886-4 Se recommande, A. Permis.

Grand atelier
ou logement

à louer de suite, gaz et électricité installés.
Prix 40 fr. par mois. — S'adresser]Numa-
Droz 135, an rez-de-chanssée. à droite.

4451-3

GRANDE GAVE
cimentée, d'accès facile, avec eau installée,
entrée Indépendante, et située au centre de
la ville, est à louer tout de suite ou pour
époque à convenir. — S'adresser en
l'Etude de M. JULES BELJEAN, notaire,
rue Jaquet-Droz 12. 9332-2

- .̂ lo-uter
an centre de la ville, plusieurs beaux
appartements de 3 chambres , cuisine ,
corridor fermé et dépendances, lessiverie
dans la maison , fr. 30.— à 45.— fr. par
mois. — S'adresser à M. Ch. DURIN,
rue Léopold-Robert 132. H-6470 c 9335-8

i LOUER
de Suite ou pour époque à conve-
nir, dans maison de maître, pour ménage
soigné, un bel appartement de 3 piè-
ces et dépendances, avec corridor , alcôve
éclairé, chambre de bonne. Lessiverie et
cour. 

S'adresser à M. Henri Vuille, gérant,
me St-Pierre 10. 9553-3

A &ow.n
pour de suite ou époque à convenir:

dans maison moderne très bien située de
beaux appartements de 1, 2, et 3 pièces.
Prix avantageux. — S'adresser pour tous
renseignements au Bureau de Gérances
Louis Leuba, rue Jaquet-Droz 12. ____

A £t#Wil
Pour le 31 octobre 1909 :

Léop.-Itobert 6. - 2me étag-e onnnt,
3 chambres , cuisine et dépendances.
Fr. 550 par an, eau comprise.

Sine étage est. 2 chambres , cuisine et
" dépendances. Pr. 465 par an, eau' com-

prise.
Sine étage est, 2 chambres , cuisine et

dépendances. Fr. 420 par an , eau com»
prise.
S'adresser au Bureau A. Bourquin et

Nuding, rue Léopold-Robert 6 A . 6O34-43*

Commerce
On demande à reprendre la suite d'un

bon petit commerce ; à défaut on louerait
un local bien situé, pour en installer un.
— Adresser les offres par écrit sous
Commerce 1002a , au bureau de I'IM-
PARTIAL. 10025-2

AU CENTRE
A louer pour le 31 octobre 1909, un

beau logement de 2 pièces, grande alcôve,
corridor, gaz, buanderie et dépendances,
au 2me étage. 8994-2

A loner de suite un rez-de-chaussée de
2 chambres contiguës, utilisables pour
bureau , comptoir ou magasin. — Une
belle cave dallée, entrée indépendante, eau
et gaz. La dite cave peut être employée
pour fabrique de briceîets ou autre com-
merce.

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

A LOUER
dès le 30 avril 1909 ou plus tard , le
second étage du n» 9. rue Léopold Robert-
neuf chambres dont 3 très grandes, 1 bal-
con, grand corridor, cabinet de bain , avec
l'appareil. — S'adresser à Mme Ribaux ,
me du Grenier 27. 7432-115*

Bel appartement
au premier étage, entièremen t rem is à
neu t, trois chambres, cabinet, cuisine et
dépendances. Grande terrasse, bien exposée
au soleil. Situation centrale, est à louer
tout de suite ou pour époque à convenir.
— S'adresser en l'Etude de M. JULES
BELJEAN, notaire, rue Jaquet-Droz 12. .

9330-2:

JLte liei?
de trois pièces, avec petite cuisine, très
bien éclairé, et situé au centre de la ville,
est à louer tout de suite ou époque à con-
venir. — S'adresser en l'Etude de M.
JULES BELJEAN, notaire, rue Jaquet-Droz 12.

9331-2

Sellier-tapissier "̂ "̂tage de- paillasses et (matelas, réparations
de harnais , à faire chez lui ou à domicile.
— S'adresser à M. E. Hari, rue du Gre-
nier 45. 9834-1

jj ! Téléphone 1349 LA CHAUX-DE-FONDS Téléphone 1349 j !;

| ;: SCIBRIE3
)> Commerce de bois — Charpentes sur devis XI ,'
i \  Lames pour planchers, rabotées et brutes !' /
< ,\ Pahpîflnp dp MonilKAPip SPÉCIALITÉ Fenêtres «VEKA. à 'A
l i| raulUj U C UC lUCllulûCllC. guUlotine et à bascule (Demande de |' i
(' i brevet c_ z 51093). — Aération hygiénique, entretien et maniement , )
' . ' faciles. Echantillon et prospectus à dispostion. ))
I ' I Entreprise de oharpenterie — Caisses d'emballage pi* l'Horlogerie v ',
y Installation moderne — Séchoir à vapeur (/

i ' Venant de faire une installation des plus moderne, sous tous les y
' , ' , rapports , nous sommes à même de livrer des marchandises sèches, ?;
' ,] i de première qualité et à des prix avantageux. 20952-7 î)
X , Se recommandent , Fontana, Thiébaud et Jaquet. ?)

Hvis au Public
¦ » «r.»» ¦

Pour éviter des accidents pendant la construction; des magasins de
houille, la circulation sur le tronçon de la rue de l'Industrie, compris entre
les rues du Gazomètre et du Marais , est interdite.

La Chaux-de-Fonds, le 5 Juin 1909.-
9957-3 CONSEIL COMMUNAL.

MAGASIN
A louer pour avril 1910, magasin situé an centre, rne Léopold-ltobert.

Ce magasin mesure 5X9 mètres et sera transformé d'après les données les plus mo-
dernes. — S'adresser sous chiEves L. G. 10103, au bureau de I'IMPARTIAL. 10103-2

» — .—¦ ——___»_

La Chaux-de-Fonds
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La Vie à Paris
Paris, 8 Juin.

Pourquoi le rite funéraire Louis XV a été supprimé
à l'enterrement Ghauchard . — Dans le camp des
révolutionnaires. — La Confédération générale du
travail se disloque. — Une nouvelle union ou-
vrière en perspective.
Singulier événement. La disparition de ST.

;Ghia|u)chaiid a été todt à coup dépouillée
de prestige dans l'esprit public,' qui ne s'en
lo-ccupe plus qu'avec une sorte de dédain,!
dont la plus grande partie de la presse, d'ail-
leurs, donne l'exemple. Qitoi ! .Ce ne sera'
[çtonc plus qu'tan enterrement ralgaire de;
grand riche, avec la Corbillard de première;
Classe, les berlines modernes, les chars de,
fleurs; avec un détachement ide toutes les;
.troupes de la garnison parce que le défunt
était grand'croix dans lia. légion d'honneur;
avec le cortège des quatre mille employés des
magasins du Lohvre! Mais on a déjà vu cela!
Les obsèques du vieux ltojthsqhildj il y, a trois,
ans ïurent pareilles ! .. . ', >

Voilà ce qu'on, dit dans le public, et ou
hlajusse les; épaules. lie Parisien aime l'inédit,;
le neuf, l'extraordinaire. Quiand il y a quel-
que tempjs la presse annonça! avec une sin-
gulière unanimité que nous verrions des fu-i
nérailles à la Louis XV, avec les carrosses
KVIIlme siècle, les valets poudrés à blanc,
ce fut une surprise fort gjaje, un succès. A la
Ibontie heure ! Chanehard (avait eu là una
idée originale. Et n'aVait-il pas le droit de
ae faire enterrer à sa guise, puisqu'il pouvait
payer Les frais ?

Vous avez appris (que oe fiajmeux: rite!
Louas SV;- qui aurait fait courir tout Pans,
;est UU mythe; il n'en est plus question. Les
exécutions (testamentaires, dans leurs confl-
uences lofficieuges,. oh.t m,èmp teaïité la chosj
de canard.

Eh bien, Je; puis Voua dire que le projet à
lia Louis XV a bel et bien existé. Mais Chjau-
chard, s'en' remettanft à son entourage, n'en
ftvait pas fait une clause expresse de. son
jtestamérft. iQuahd le projet fut divulgué, l'E-
glise (catholique; fit discrètement savoir qu'elle
ne Verrait dans de tels apprêts qu'une mas-
carade. D'autre part, lea exécuteurs testamen-
Itaires, favorisés de superbes legs, ainsi M.
Calmette dm «FigarO». Se 2 millions, M. Ley-
gues, ancien ministre, de 15 millions, — re-
qioluitèrent le ridicule aussi bien pour elulxj
que pour, .le défunt, ainsi que certaines, dif-
ficultés d'organisation.

Et il fuit décidé de.  ̂COnf oriner aux usiar
ges civils et courants.

On ne peu» du reste jqU'approuVer Cette;
'décision. Seuls ne sont pas de cet avis les
incurables badauds. Ils iront jeudi voir quand'
Même; la cérémonie funèbre, qui' sera gtah-.
jdîose' hÈûs non (originale; ils seront même
flea milliers; mais ils regretteront longtemps
qu'on ne leur, ait pas danné leg valets pou-
drés à frimas. . ' '.¦ pha'uchj ara nâccapare donc pas toute ia
semaine. Il .y a loisir de songer à autre;
Chose et d'en parler. Ce que pour l'heure
5e vois de; plus intéressant, ce sont les dé-
chirements de la Ooinfêdér&tilon générale du|
itravail. Détail friaetioins luttent pour la prédo-
minance, les réformistes set les révolution-
naires ; cetaXi-ci travaillant polir l'art, c'est-à-
dire pOub le plaisir de cogner, à tout propos;
ce-use-là voulant une lagjctapion systématique;
en vue d'un but précis et rendant «n résultat
meilleur que des plaies et des bosses.
; Pour lej moment lea révolutionnaires onjt lei
dessus, grâce à xsn système particulier de re-
présentation des syndicats dans la Confédé-
ration ; ces syndicats nomment jdes délégués
non pas en proportion de leur force numéri-
que, mais selon un mode Qui assure aux1 per
Sàts groupements une influence et une ac-
gào» égales à celles des grands groupements;
©t comme les petite groupements sont ré-
fVoIiutionnaireS pour la plupart, nous les
ivoyOns tenir, en échec les formidables synh
dicate des cheminots et 'dm mineurs, au?! ten-
idances réformistes. ' '

On a v)n par les nouvelles qne les deux)
clans Ont» récemment tm rouler leurs Druyian-
ftes querelles BUT des questions de caisse,'
jL'e comité révolutionnaire, qui perçoit et dé-
pense alu nom 'de la C. G. T., fait fouit pour
empêcher que les adversaires ne mettent)
itrop profondément leur nez datils ses livres.
Il aVait ion président de nuance réformiste,.
iM- Niel; dés manoe/uvrës ont contraint ce pré-
sident à déposer ses fonctions.¦ Le député; Jaurès, navré ide ces dissensions

^publie dans l'«Humanité» des articles où!
i[ prêche là réconcftiation. M. Jaurès vai
Contre le bon sens. Les révolutionnaires, de;
purs anarchistes, sont l'intransigeance mé-
ïne; ils Sont les loups dévorants. Les réfor-
mistes le savent si bien que dimanche les che-
minots de la compagnie de l'Est ont retiré
leur adhésion à la C. .G. T. et jeté les pre-
mières bases dtae rejronstitotion de toutes;
les OrganisationsrOUVrières françaises aveo uni
programme purement syndicaliste, excluant
toute; agttiati^ politique, notelmffiênt antimil-
itariste' ère lantipajtrioto. i ' i¦ C'est le Commencement dé 'a scâssiOn, qui
j êtn.in prévue depuis quelque temps, dans la
Q» Gt Ï-. il sat W.ob.able que leg a^trej ehj-

mihots suivront l'exemple de leurs <%XDp-
trades de l'Est, et probablement les nuneura
aussi. C'est là un événement qui serai une
(sérieuse détente dans' notre situation; inté-
rieure, passablement compliquée par, des
poussées d'opinion fëès. différentes.

C. R.-P.

P y a (quelques jours htourlatlt à1 Lisbonne la
comtesse de Gamarido, une des dames les plus
riches de raris.toeratie portugaise- Lorsqu'on
prit connaissance de sou .testament,, Ou cons-
tatai qu'elle avait déshérité tous ses parents
et donné sa fortune, argent, titres de rente
!e$ propriétés à différents ordres, .religieux:.

Cette constatation causa d'autant pjus d'é-
tonnement que^.a défunte avait toujours entre-
tenu avec les membres de sa famille leis rela-
tions les plus affectueuses. Le testaimOnt da-
tant de quelques semaines à peine, ojn s'enquit
des visites que la comtesse aVadt pu recevoir
àj cette époque et l'on obtint la certitude que
certains religieux n'étaient pas étraugerg à
là conception de ce document. .

En conséquence, les héritiers attaquèrent
le testament. Une enquête fut ouverte, qui
vient de .confirmer leurs craintes- On a pu
établir, en effet ,que plusieurs prêtres, appar-
tenant alux grands ordres religieux portu-
gais, avaient profité de la maladie de la
comtesse et de l'affaiblissement de ses facul-
tés mentales, pour se faire donner sa fortune.
Les uns lui persuadèrent qu'il y\ allait du sa-
lut de son âme, les autres n'hésitèï'ent pas à1
te terroriser en simulant des apparitions dé-
moniaques. (Bref, à lai suite de ces pratiques,
î|ai défunte aurait déchiré sou testament et
l'aurait sremjp|lac;é par un autre rédigé ejous
leur dictée. Les héritiers sont décidés, la1
fortune B'éj etvjaittll S cinqnanite millions, à pour-
suivre tous les coUDtables. On s'attend Ù an
scandale énorraiê.

Captatlon d'an héritage

UDO histoire de cochons
Nous aMoWs une désagréable affaire de &•

Ohfrfns sur l.ep tyf ap,
La Sooiéjé iOm|an!de pioUî1 l'amélioration du

petit bétail mvoie, chaque année, m Angle-
terre, faire des aj chats de reproducteurs de
race, qu'elle introduit en Saiâse poUE am,élio>
rer 41OS produits.

Cette délégation a fait, il yi a quelques
jours, en compagnie dé M- le conseiller d'E-
tat Oyez-Poinnaz, son Voyage annuel au pays
des..." Anglais. Elle a fait l'acquisition d'une
cinquantaine de jeunes porcs, pes intéressants
aninaux, qui achevaient $ peine de têter
leur mère, furent embarqués pour le «oon-
Iflineut». Mais nos éleveurs avaient compté
sans les chinoiseries de la bureaucratie fran-
çaise; : leurs poires ont été arrêtés et sOnt .en-
core retenus au Havre, parce que la France
n'admet en transit que des porcs pesant cin-
quante kilos au moins. Or, sur, les cinquante
(pourceaux achetés en Angleterre, trente seu-i
lement satisfaisaient à cette condition. Tout
grognants Jes vingt potres reproducteurs, pe-
sant moins"de cinquante kilos, attendent donc
au Havre qu'on leur, fasse un eart Et, tan-
dis qu'ils attendent, les frais augmentent;
nos éleveurs ro<rqands s'arrachent les che-
veux, ne sachant plus à quel saint se vouer,
car St-Antoine ,qui semblait tout désigné par
une réputation séculairo, à intervenir, se dé-
sintéresse de l'aventure et reste muet, tout
connue, du reste, le ministre français, à' qui
M. le conseiller fédéral Comtesse

^ a télé-
graphié, sans même recevoir de réponse.

M. le ministre RuaU prendra-t-il en pitié les
éleveurs romands et leurs intéressants futurs
élèves? Si tel ne devait pas être le cas, nos
élevejurs romands devront laisser leurs pour-i
ceaux en pension au Havre, jusqu'à leur
majorité , o'estHàhdire jusqu'à ce qu'ils aient
atteint les chiquante kilos réglementaires, et
qu'ils puissent ainsi traverser. la Erancie. sans,
enoonibr.e.

Trop de subventions
. (L'examen du compte d'Etat de la Confédé-
ration pour 1908 a donné lieu hier à un
intéressant échange de Mes au Qenseil natio-
nal. _
i Pour la première fois depuis bien des an-
nées, le compte du dernier exercice boucle
par un déficit de 3.500,000 francs en chiffres
ronds, au lieu des bonis auxquels l'administra-
ition fédérale avait habitué le public- Le rap-
porteur, M. le landamann Eugster, d'Appem
teelL président de la commission perma-.
nente des finances, a attiré l'attention du Con-
seil fédéral et des Chambres sur cette situa-
ition qui provient .essentiellement du recul des
recettes douanières et aussi de raugmenta-
îtion Considérable de toutes les dépenses. ïl
p particulièrement insisté sur les sommes im-
(portantes qui passent chaque panée en sub-
yentious de tout genre, nécessitant des cré-
dita supplémentaires qui devraient absolument
être éyitéâ. -*>" ..

!, M. Spieigeï, doht i&h j dohhâît lai compétence
.en n^àtièirie froianciète, et M. le conseiller fé-
déral Gomiteaae ont répondu qn,e la situation!
SajaJgié le déficit paissager, n'est pas inquié-
tante. Le Crédit de la Confédération est ex-̂
cellent. Lai dette est proportionnellement peu
élevée, et ramortissement se fait régulière-
nient. Cependant uhe série de dépenses extrja-
r̂dihaîres Vont se présenter. M. Comtesse a

profité |de cette pecasion pour annoncer la
jpjrochaine conclusion d'un emjprunt fédéral
del 50. .mîUioWaÇ à 3 et demi pour Cent

•M. ScherrOr-iFuUeniijalnni député démocrate
de; St-Gall, alurait bien un môy;en tout prêt
pOun remplir la caisse fédérale et pour foui;-
nic les ressources nécessaires aux assuran-
ces, pe sériait le monopole du tabac! Espé-
rons qu'on ne liera pas le sort des assuran-
ces à' l'intrOducition d'un nouveau: monopole.
Ce serait le bon moyen de fajge Sont éfiho&er.,
On l'a déjà: Vu pflus d'uh'e fois.

Ce débat général n'a du reste pias eu de
sanction et le compte ̂ e 1Q08 a |5.té ia.pprjOJu,yé.

Ce que dit M. Comtesse
Nous pp vouions pjas, ,tel Auguste pîdfl-

(rajDtt ses légions perdues, pleurer, la disparif
tion de nos .excédents, a dit M. Comtesse, Chef
du Département des finances. JJn déficit n'est
point un mjaj l, si nous ,en tirons tous les, ensei-
gnenjents qu'il comporte. , f "

Mais nous devons absolument mettre nP
frein aux dépenses croissantes, notamment
en ce qui .concerne les subventions. H ne
faut pas que le budget fédéral soit livré eh
pToie au Moloch des subventions, et il de-
viendra nécessaire de fixer une limite absot-
lue à ces subventions, limite que l'on ne dé-
passe en aucun cas. Les requérants qui se-
ront écartés seront mjs sur une liste et view-
dront à leur tour. Je sais fort bien, de mon
expérience au canton de Neuchâtel, ce que
sont les demandes des .agriculteurs. Mais un
grand nombre des requêtes et subventions
sont exagérées. i i

En ce qui concerne les postes et télégra-
phes, nous ne voulons pas faire de la fisca-
lité avec (ces a(dministratiOns. H !est regrettable
qu'elles ne soient pas fusionnées et qu'on ne
les mette pjas à part, en constituant avec leurs
excédents une réserve. Dans les bonnes an-
nées, en général, nous devrions mettre les
excédents en réserve au lieu de les disper-
ser. ; , •

H n 'yf a pais lieu de se laisser aller à un
pessimisme exagéré. Si nOus n'avions pas mis
dans le buget ordinaire les subventions .aux
Chemins de fer1 rhétiens et la réserve de qua-
tre millions en faveur des assurances, nous
aurions un boni. Nous sonunes peut-être le
seul Etat qui ait une très petite dette et un
actif supérieur à sa dette. Nous avons la ré-
putation d'un Etat économe qui ne se livre
à aucun gaspillage. Pour maintenir le cré-
dit de la Suisse nous devons à tout prix le
conserver. , , • i

Lorsqu'on a demandé au Conseil fédéral
s'il pensait que l'on pourrait introduire dans
le budget ordinaire les dépenses de la loi mi-
litaire et des assurances, il a (réipOn!d.u affirma-
tivement, mais sous la condition expresse que
la marche ascendante des dépenses prenne fin.
Or, cela ne s'est pas produit, au contraire.

Finances fédérales

'LA SITUATION. — Le temps durant la
(dernière semaine a été variable, mais en
somme il est demeuré sec, et on continue en
beaucoup d'endroits à se plaindre de cette
(sécheresse, écrit le « Jonnial d'Agriculture;
suisse». Les céréales ne se développent pas
(normalement et beaucoup de blés sont épiés
ien demeurant excessivement courts. On ne,
parle plus des foins dont la coupe est com-
mencée et auxquels des pluies abondantes
auraient été si nécessaires il y; a une quin-
game de jours.

La vigne prospère en général et bien qu'on
afiit signalé à Lavaux la première apparition
!du mildiou, les nouvelles soht généralement)
bonnes.; La montagne esl avancée cette année mal-
gré le long hiver, et beaucoup dé troupeaux
SPtnlt déjà montés dans les pâtfurages du
jjjuïa pour la saison d'estivage. ,

CEREALES. — Les cours des blés et des
&Voânes qui s'appliquent surtout dans la Suisse
romande( à des produits exotiques, les provi-
sions de la culture étant épuisées, sont tou-

S
'"ours plus fermes. La meunerie, qui s'était
enlue Itrès réservée jusqu'ici, se décide à

faire des achats. On ne prévoit pas de recul
dep prix jusqu'à la nouvelle récolte. '

LAIT ET PRODUITS LAITIERS. — Du
rapport du Secrétariat puisse des paysans
concernant le marché international du lait et
jdes produits laitiers, il découle qu'on n'afr
tend pas de grands changements dans la si-
ftaaftion du marché. Le nord de l'Europe
compte sur lune légère baisse alors que le
sud et le centre attendent au contraire des
prix! égaux et peut-être en hausse. Les pers-
pectives pour le marché des fromages pa-
raissent plus fevOrabi.es qu,e celles des niar-
ÊbJë au. beurre,

- " • '.'-• --_ ; f .-,•.:,.,}-.ii ».'. ju,, |;.t ttts&i

L" 1PRUITS iETi LEGUMES. — I&i fruits dfipays n'ont pas encore; feit leduc apparitiojnV
Bauf quelques cerises précoces g. des fraises.
Les fraises, de CarpientriaS sont à lenr findéjà et ne sont arrivées qtfen petite qulajni-
Itité; celles de Lyon auiVrjojnt peut-être plus(nombreuses. Déjà les prix qui ayaien't (un
peu baissé se relèvent Les cerises sont deplus en plus abondantes. L  ̂haricots d'Algé-
rie sont déjà .trop gros et cèdent le pas à
ceux du midi' de lai France, rojajs ces derniers
sont peu abondants encore et les prix1 enont été relevés conaidérablemenlj la sem&ina
dernière à Genève. Les pommes de terre ne
baissent pas sensiblement et SQiSÎt ÊBCffiê te-nues à 35 cent, le kilog. j ,

FOURRAGE —, Da ïetlaiisan Ssï c^mm«&Céa;
partout. lia récolte sera; très variable,- com-
me itonj ours, mais faible dans son ensemble,
par auite d'un printemps tardif et trop sec.
!Ge n'est point là uns appréciai  ̂ locale;
Se Bâle, de Zoug et de beaucoup d'autres,
points de la Suisse' la même nate §ej' faM en-
tendre. ¦ i .

SAIOîJS que Éiïr d'alutreS marchés suisg® ces
(raisons pwtvoquent une hausse, sensible des
prii du foin vieux, à Genève au contrjajre,
joiu; rapport seul sur lé marché règle les cours,;
çeftiX-ci sont jenoore descendus samedi dernieq
alux: limites relativement biagges de 5,50 à§tm las lQO kgs,

A la campagne

p etites nouvelles suisses
iBERNE. — L'école de ifécriï^ qhi se trOnVe

actuellement àj Berne et composée surtout
d'Obbrîahdais, P commencé lundi une course
de quatre joute $&& l'fl JwW- -̂  tew-pie la été
transportée p[ SoUcebOB par chemin de fer;
.elle .visiterai Saignelégier, L'es Breuleux, La
Chaux, les .Vacheries, Où elle sera cantonnée;
pour les quatre j ours suivants, sont prévis
des exercices de ,tir dans la' région) dâ
Moht-Tramelah et des Cerlatez. Dimanche,
cantonnement èi Oourtelairy, puis exercice de
bataillon et service de eampagrie, direction
du Mcnt-CrOsin et Ohasseral-Oryin. Le 15 j[uin,
retour à Berne. [ . . < • ¦ - i ¦¦ '

BERNE. — L'établissement d'assurance im-
mobilière du canton de Berne publie Chaque
jrimestre un état des condamnations appli-
quées aux personnes négligentes dans les
moyens de prévention ,et de sûreté contre' les
incendies. C'est ainsi qu'une dame et son fils
ont été condamnés à1 ,5 fr. d'amende chacun,
à 54 fr. 70 de frais et un jour, éventuellement
quinze jours, de prison, pour aVoir Conservé:'
des cendres dans une caisse .en bois placée
au galetas. ! Y

NOIRMONT. — Lundi matin, pendant la,
foire, une fermière a perdu son portemonnaie
renfermant quarante-cinq francs. Elle fit im-
médiatement publier son infortune, .en promet-
tant une récompense à celui qui rapporterait
la bourse. Mais jusqu'à nùdii rien n'av-iit
été rapporté. Les tenips sont durs !

LAUSANNE. — Un pêcheur lausannois a
retiré samedi de la Venoge une truite pesant
1 kilo 300 grammes, dont l'estomac contenai t
une grenouille de forte dimension, une truite
de dix centimètres et une petite collection de
hannetons. Ainsi lesté, ,ce poisson n'a pas
su résister à l'appât d'une mouche artificielle
et a sauté sur celle que lui offrait le pê-
cheur. Ce dessert lui coûta la vie.

MORGES. — L'em,ployé .communal de Bas»
sins, chargé de contrôler le ramassage dea
hannetons dans la commune en a reçu 10,400
litres; la commune en a payé 9860 litres fai-
sant la jolie somme de 1972 fr. Six propriétai-
res en ont recueilli pour 726 fr. et un proprié-
tair'i seul pour 143 francs., . t

GENEVE — Les ouvriers fondeurs de MM.
Piccard, Pictet et Oie; fabricants d'automo-
biles, route de Lyon, au nombre d'une quaran-
taine se sont mis en grève. Ils avaient réclamé
une augmentation de salaire en même temps
qu'une diminution des heures de travail. La
maison Piccard, Pictet et Cie trouvant ces
désiôérata exagérés les repoussa.

(BRIGUE. — Vendredi soir, à 8 heures,
le chauffeur Edmond Jungo, du dépôt C. F. F.
de Brigue, occupé à une petite réparation à
une machine à vapeur en gare d'Iselle,
a heurté de la tête la conduite à
haute tension et a été foudrOyé. Les soins
qui lui ont été immédiatement ptrodigués fu-
rent inutiles; la m,ort avait été instantanée.

'AARAU. — Un incident joyeux a mis l'au»
tre jour en gaieté les Voyageurs d'un train
entre Gemersleben et Etgersleben. Tout à
coup retentit le frein d'alarnje. Le personnel
accourt, visite les wagons, mais ne trouve
rien. Furieux, U croit déjà' à Une farce d'un
voyageur, lorsque le jnystère pe découvre.
Un bœuf enfermé dans un wagon allemand
muni du frein d'alarme avait pas^é nne corne
dans la boucle, d'où l'incident.

ST-GALL. — On ëSnohCe fle Tablât qto
M. Egger, Conseiller municipial, a été renversé
par un cycliste et si grièvement blessé qu'il
a euxeombé peu après.



Nouvelles des (Banf ons
Victime du devoir.

SOLEURE. — On vient dé Conduire aU ci-
metière le sergent de gendarmerie de l'arron-
dissement de Balsthal, mor-t ensuite d'empoi-
sonnement de sang causé par, la morsure!
d'nn... prisonnier. Il y a deux ans, il d,vait
étô chargé de procéder à l'arrestaition dm
domestique de l'hôtel « Rôssli», à Ba]sfchal„
pour non paiement de la taxe militaire. La
domestique Opposa une violente résistjance à
son arrestation et, au cours de la lutte, mOr-
dit le policier à la main. Bientôt se manif estè-
rent les premiers symptômes d'un empoison-
nement de sang. Il fallut ampu ter la main,-
[puis l'avant-bras, puis le bras. Mais c'était)
trop tard. L'infection avait déjà 1 gagné tout
le corps et le malheureux pergent de gendar-
merie est mort victime du devoir.
L'accident de St-Pres.

VAUD. — La police de Sûreté d!e Lausanne
a (donc réussi à découvrir la mystérieuse au-
tomobile qui, dans la nuit du 2 an 3, près
de la gare de St-Prê , 

Q| 
atteint et tué on vieil-

liajrd , M. Jean Pidoux. Propriété d'Une per-:
fcoune de Lausanne, (elle a été séquestré̂
et mise en fourrière à (MorgOs, à la disposi-
tion de la justice. La nuit de l'accident, elle'
était montée par le chauffeur iet une autre per-
sonne qu'il aurait fait monter en. route.

Le chauffeur, a tout avoué. Il revenait.de ;
Genève, où il avait été rechercher sa; m&r
Chine. U|ne panne l'avait obligé à changer!
Un pneu! à Perroy,; et l'avait mis en' retard. Il
Cherchait! à regagner le temps perdui Comme
il avait espéré rentrer de jour, il n'avait)
qu'un falot de vélo. Il roulait ainsi à toute
vitesse lorsqu'il atteignit, près de St-Prex̂
un piéton. H s'en aperçut leh passant sur le
corps, mais, épouvante et m&r conseillé patri
&aiu 'compagnon, soi-disant pn. ch'eminelaU, it
continua jsa route à toute allure et rentra]
à Lâiusanne.

On a su l'adresse dm chauffeur, pair une,'
personne qui lui a prêté un pneumatique, àl
Perroy. pour lui permettre de Ron,tinuer èaj
route. ' ¦; '¦¦'

(BRroniqm mucMf o toise
Nouvelles diverses.

SYNODE INDEPENDANT. — Lâl séah'ce;
du Syjnode de l'Eglise indépendante s'est ou-
verte bien mjardi à la Chapelle de Fontaineh
melon. Le bureau a été nommé Comme suit :

MM. Dainiel JunOd, président, à Neuchâtel;
P.-E. Humbert, 1er yice-présidenti à Neuchâ-
tel; Paul Perret, à .Corcelles, 2me vice-prési-
dent. Secrétaires : MM. de Rougemioat, à Cou-
vet, et Lugimbuhî,, t. Colombier. M. le président
Junod en remerciant de l'honneur qui lui
est fait, souhaite la bienVenUe aux délégués,
au nombre de 120 environ, et constate la pré-
sence de délégués des pantons de Vaud, Ge-
nève, Berne et de France, et celle de M.
Pierre LOze, missionnaire, au pays en ce mo-
ment. !. !

TÇST PLONGEON. — Dimanche soir, aux;
environs de sept heures au chef-lieu, un em-
ployé dlun des loueurs de bateaux du port
conduisait une petite embarcation. Il se 'te;-:
inait deboluit dans le bateau lorsqu'un brus-
que mouvement le fit chavirer. Le pauvre;
bionime, ne sachant pas nager, battait l'eau
désespéremment et alMt oduler à pic, quand
gels camarades purent enfin lui tendre une-
ramé" qui l'aida à sortir de sal périlleuse si-
tuation. Pour un Batelier, il ferait bien d'ap-
jgrendrs à nager!
"POUSSETTE EN FEU. — Après Une Courte

absence, une ménagère qui rentrait à son do-
micile, tauli soir, vers 7 heures, rue de la
Treille, à Neuchâtel, fut stupéfaite de trou-
ver sa poussette en feu. Cette voiturette étant
remisée au corridor .et tout fait croire qu'un
Oa des enfants se seront gimusés là avec
des allumettes. Quelques sceaux d'eau eurent
[raison de ce petit incendie ; néanmoins l'in-
térieur de la poussette est abîmé.
¦ REPOS DEFINITIF. — Lundi après-midi
On rendait, au cimetière des Brenets, les der-
jniers devoirs à M'. Isidore Fragnière, rece-"
Ivjeur des douanes. Cet honorable fonction-
naire, qui était âgé de .76 ans, alvait à son
actif ; 48 ans de bons et loyaux Services,
dont 28 ans passés aux Brenets. Il avait
demandé et obtenu sa retraite depuis un
toois seulement, de sorte qu'il n'a pas pu
jouir longtemps d'un repos pourtant si bien
gagné. Du jour où il a quitté son bureau
il ai commencé à décliner et l'on peut dire
que cette retraite même a contribué à ce
prompt dénouement.

LB PLOMB FONDU. — Lundi soir, vers¦7K ,m garçon d'Auvernier s'amUsait à faire!
fondre du plomb polir le passer dans |un
moule. Une fois la matière bouillante et li-
quide, il .la versa dans le dit moule qui, mal-
heureusement, tëitait mouillé. Le plomb' eh
rejaillit et le pauvre petit en eut la figure
criblée. Il fallut le conduire chez, un Oculiste
qui ne découvrit heureusement aucun niai,
si ce n'est des brûlures au visage.

FOIRE DU LOCLE. — De bonne hétaïre,;
hier matin, le champ de foire présentait un
lappect très; animé. Nombreux étaient les mar-
chands de pacotille. Par contre, le bétail
était pluttôt rare. 40 vaches seulement on*
été j airaenées. Les .transactions ont été peu
(nombreuses, les prix assez bien soutenus. 11
» &é âfflêBé 240 porcs.

Chronique sportive
Le Vil»' Marathon neuchàtelois

Ainsi que nous l'avOns ajnhohcé, la1 manifeg-
.fetion sportive qu'organise le « Sportingr
Club La ChaUx-de-Fonds» dimanche pro-
chain au Paro des sports, s'annouOe Comme
devant remporter un succès considérable, si
l'on prend en considération les nombreux cOtaj '
currents inscrits dans chacune d  ̂ épreu.-
yes. . ¦ i i

DoimOns un' aperçu du ptjOgramme de ceitëë
intéressante journée. ' , ,

Le matin se di^ptaterOnt les épreuves de
marche 30 km et course 12 km.; les arrivées
se feront au Parc des sports avec kilomètre
final sur piste en B. tours. Aussitôt Ces deux
épreuves .terminées, auront lieu, les lance-
ments du poids et du disque.

L'après-midi Comporte les Courses de vi-
tesse de 100, 400, 800 et 1500 m.; saut à la
perche; saut en hauteur et en longueur; puis
la course à l'américaine ej enfin la distri-
bution des prix.

Fi entons dans la liste dés Concurrents enga-
gés, les plus qualifiés, c'est à dire ceux qui
peuvent prétendre se classer aux premières
places. Pour la marche : Eglin, de Lausanne,
champion suisse de marche et gagnant du
Marathon 1908; Magnin, nOtfe pédestrian lo-
cal bien connu; le vétéran Levati, qui, mal-
gré ses 45 ans Occuperai nne des pjajc.es d'hon-
neur; Studer, Huguenin, Hirt, etc. •

Le lot des .coureurs est encore nueux! com-
posé; nous y; yoyons figurer Alberganti, cham-
pion suisse' de crOss-cOuntry 1907-08, ga-
gnant du Marathon et da championnat de
l'heure 1908; Casartellî, Grand, Costa, fous
de Vevey;; Meyer, champfon suisse de cross-
Oouhtryi 1909; Martin, Rochat, Schindler, Stei-
ner et David, du MontriOnd-Sport de
Lausanne; nos meilleurs coureurs lo'caulx, Kuh-
fuss, Mojon, les frères Ketterer, Gattone, eto.
Simonsini, dont on dit grand bien, Angola et
Farni du F. 0. Cotaclordia d'Yverdon et encore,
quelques bonnes unités de Bienne, Zurich,
Genève, etc. v \ ¦

Dans les sp$rEs athlétiques nous feWôfis
les plus réputés de nos gymnastes, Châtelain,
Ami Paillard, Nyfl.egger, André Frey, Ulrich1
Blaser1, Oscar Jeanfavre, pour n'en citer que
quelques-uns, Pux prises aVec des spécialistes
de Lausanne, Genève, Yverdton, etc. i ,

Les Courses de vitesse seront égiaîemefit
sévèrement dis(p(utées avec des Concurrents
tel que Gaima Gu^berto, Donnaldieu, KuhfOsSy
Collet, les frèïies Duoimjetièr,e, MOjOni Piéral-
lini, Meyer, etc. . >

Mais le cloju de la jtataSnéé aéra, sans nul
doute la Course ̂ l'américaine Où cinq équipes
seront aux prises, pe sont celles du Vevey-
lYoung-Boyia F. O.; du Monfcriorid-Sptort dé
Lausanne; du F. 0. SerVette de Genève; du
Sporting-Oub et du F. 0. Concordia! Yver-
don. ' ! '

En Voilai. Certes pjlus qu'il n'en faut polur
gSsurer le succès dé cette manifestation et
engager le public, amateur de ces jeux olym-
piques, à se rendre nombreux dimanche au
Parc des sports pour applaudir tous les meil-
leurs athlètes de notre pays.
La course Alcyon Neuchâtel-Genève

Une' pluie fine tomjblafît' à Neuchâtel diman-
che passé, lorsque vingt-deux coureurs se
mettent en ligne devant la Poste pour l'é-
preuve cycliste du grand prix Alcyon ; le
départ leur est donnéi à 5 heures et demie.

Malgré la botte ils s'élancent à toute allure,
mais sont contraints de marcher en file in-
dienne. Dès le premier kilomètre, Thévenaz,
Perrenoud et Jodelet ramassent la bûche ;
seul ce dernier ne peut repartir, çajri u a, ic(a|ssé
une bielle.

Au bout de 5 kilomètres, le groupe de
itête, emmené par .Waerfeli, ne comprend plus
que neuf hommes. Un second groupe vient à
200 mètres,: composé de Dinar, Jacquier, Mar>
chi et Fragnières.

Dans les allées de Colombier la rotate res-
semble à un Véritable marécage, aussi les
chutes sont-elles nombreuses.

Les leaders marchent bon traan, et il faut
jnloter de nombreux (démarrages de Waerfeli
qui se dépense démesurément.

<A partir de Grandson, lai rOute devient;
meilleure ; cela n'empêche pas Quincampoix;
de s'aîialer lourdement à terre et de ae re-
lever les deux mains à vif.

Le groupe de tête, qui ne Comprend dès
lors que Bader, Budry, Leclerc, ;Waerfelj ,
(Châtelain, Guyon et Claude, atteint Yverdonj
à 6 h. 50.

Les hommes se bousculent si vivement pour
arriver à la table du contrôle que le com-
missaire de l'épreuve décide de neutraliser)
durant deux minutes, et le calme se rétablit.

Les leaders filent maintenant sur Lausanne^
dès la sortie d'Yverdon,- la route monte forte-
ment. Leclerc, qui s'est réservé jusque là,
est au commandement et démarre, prenant
une cinquantaine de mètres ; mais, Budry se)
dévoue et ramène le pelotom

(Après Epanthères, dans lai côte d*Esser:-<
tines; Leclerc renouvelle ses démarrages et,
dans un bel effort il décolle tout le lot.
Seul, iWaerfeli se lance à sa poursuite, mais
il ne peut le rejoindre ; très courageux, Le-
clerc arrive au sommet de la côte avec 300
mètres d'avance et atteint Echallens à 7 h.
38 m. Waerfeli lui donne la chasse sur dix
kilomètres : puis voyant ses efforts vains,:
il raj entit POSE attendre le§ suivants.

Km mmm m mm\§ w. mmiê a w
iiSroisée des rjotaites id'Echallens et de MolH
ges, ou la Pédale lausannoise a Organisé un!
iservfeâ d'ordre itr.ès gévèiie. Leclerc aarrive àl
hluà t heures exactement!,; pigtoe; la 'feuille dé
contrôle et reparti à une vivo allure; datas lia)
Idescente. Bien que visiblement fajtiguô, Le-
clerc,; qui marche avec énergie, garde sotaj
avance jusqu'à Morges. Peu avant Allaman,,
Guyon et .Waerfelj Ont rejoint Budry et Châ-
telain et il mènent le train! U tour de rôle.

IMaj is',; à pjartir de Nyon, Leclerc,: encOut»
ragé plar de nombreux suiveurs, s'est ressaisi
et marche à une allure régulière ; il Blrrive
sur le quai du Léman| à 10. heures 05: m. 30 s.
où un] nnffibie&s; gu.blic lui M i S»e (cj felejgftTjge
ovation»

Vpici les prihcipllux' résultats : ï. Fi*âfl-
çtois Leclerc, Genève en 4 h. 3.6 m. 30 s.,-
qui gaj gne une staperbe «Alcyon»; 2. Châ-
telain,- Genève, en 4 h. 42 m. ; 3. iWaerfelî
Genève,! à tone rohe, tous professionnels ; 4.:
Budry, Vevey ejj 5. GuyOn, ChaUx-de-Fondâ.

L'organisation de la course: avait été faite)
(avec beaucoup .de soin par J^grcel Lequa>i
fee.

JSa 6f îaUmV~âe~ct,onâs
Deux fins connaisseurs.

Deux messieurs sont jairrêtés déviant Iéâ
yitrines Ô'uni bijoutier ide la Ville; ils ad-
mirent le bel étalage de bijoux qu'elles ileri!-
ferment tout en critiquant ceux qui ne aont
pas de leur igOûjt L'un d'eux, désignant un ohj»
jet placé dans un écrin de peluche rOUge :

«Regarde uh Kieu. cette épingle qui a laJ
prétention de représenter «na nptaChe; per-
sonne ne potanait s'y. tromper. » «Pour .SÛT!
non, répond l'ami; a-Jncmi jamais Vu. une mou-
che naturelle briller de pareille façon? Le
fabricant efet bien naïf s'il se figure p'otu!-
yoir trouver facilenient 'Uni amateur. Quicon-
que verra' sur une cravate Cette soi-disant
mouche, dira Certainement que ft'ee.t là Sftei
imitation bien peu réussie.»

Au môme instant, l'objet Critiqhé se met
en mOuvementi prend soni Vol et disparaît.
Nos deux hommes se regardent et partent
sans ajouter uh mot.

Gros bénéfices, petits moyens
(Notas avotts signalé hier, ce jugement du

Tribunal fédériaJ qui a ooindjamnô une compa-
gnie d'assurance à payer fr. 37,500 d'in-
demnité à M. Gindraux, de Bienpe, victi-
me d'un ftçcîdent à la gare de Sion, l'an der-
nier.

Apercevant sotas une banquette d'un wiS-
gon de voyageurs une bouteille fumante, il
la saisit pour la jeter, dehors, exposant ainsi
sa vie pour sauver celle des autres voya^
gettrs. Mais au moment où il sortait du wa-
gon, l'engin déposé là par une main crimi-
nelle faisait explosion, blessant cruellement
IM. Gindraux et lui enlevant une main.

La compagnie, sous prétexte que M. Gin-
draux s'était exposé Volontairement au dan-
ger et qu'un accident de cette nature échap-
pait aux clauses de son contrat d'assurance1,;
refusait de remplir ses engagements. Heureu-
sement que le Tribunal fédéral a la jugeotte'
un peu plus saine et qu'elle a obligé la coni-
pagniei à"payer.

Ce n'est pas la première fois qu'on signale
la mauvaise volonté des assureurs à sortir;
de leurs caisses des indemnités cependant in-
contestables. Et pourtant ces sociétés réali-
sent des bénéfices énormes.

La compagnie suisse dtauTianCes Contre
les accidents «La [Winterthour », par exem-
ple, a distribué en 1908, 23 pour cent de
dividende. En 1907, ce dividende était déjà
de 21 pour cent. Et soyez sûr que 'toutes les
années précédentes valaient celle-là.

La « Bâloise» de son côté ne reste pas en
airrière. La branche « transport » a donné en
1908, 16%, en 1907, 16 %• Da. branche
«réassurance», en 1908, 14%. en 1907, 14
poui- cent. La branche «vie» en 1908, 18°/o,
en 1907, 16 %•

Et fouîtes les compagnies presque sans exl-
ception, s'appuient des bénéfices de ce <sP-
libre. Le moins qu'elles pourraient faire, datas
ces conditions, serait de ne pas rechigne»,
lorsqu'il s'agit de payer et de ne pas toujours
attendre pour, cela les jugements 'des <sri;-
jbunatajx. , i

Nous ne Votalons pas dire que Ce sCdt la gé-
néralité (des cas. Quelquefois les compagnies
sont relativement" larges .et ne lésinent pas
trop. Maj is U y a quelque chose de choquant
à constater qu'un monsieur qui s'est fait en-
lever une main, fout à fait contre son gré,
j iloit plaider pendant des mois pour tobtenirj
la juste redevance à laquelle il P droit sur-
tout quand ceux qui la luj doivent roulenj
@UE 4'gr. i

La rédact ion décline toute responsabilité quant à
la teneur des communiqués.

Renseignements divers.
CINEMA PATHE. — Dès fleudï, le «Cinér

ma Pathé» recommencera ses représentations
au jardin du restaurant Crevoisier. Chacun sp
seuvient dlu succès si grand qui couronna
cette innovation l'été dernier. Aussi hul doute
que cette saison encore, Ce Vaste emplacement
Bë mi gouvent .trop petit, pour; "fipflte.mx leg

fctafes; m$ea de jae gëm de sftefefëiclés. M.
PrOfift l'habile directeur de cette entreprise,;ne ménagerai rien ppur contenter son sympa-
thique public. L_e£ spectacles auront lieu lesjeudi,- samedi et dimanche soirs. En cas depluie,- le dimanche représentations au théâtre'
en matinée et soirée. Le programme de cettesemaine, Srès riche, comprend plusieurs mor-
ceaux pi succès, entr'atatres «Mireille », dïïgrand EOète pj&yençal Mistral.

-PANORAMA.- — Là; jrès intéressante sériede Messme a|pjr;ès lai Catastrophe, depuis long-
temps attendue aveè impatience par les nom-breux (visiteurs du panorama, est enfin ex-posée Cette semaine. Après Cette série, le
P&MtiP Wlp 6§ïa fermé pendant quelques sé-
ffi&meg, i r, *.

¦

TOJfiBOIIA.; -̂  Ee fiOmité de là' tombola enfaveur d'une toison d'école àl la Ferrière,-
dont âotas agiotas publié hier la liste des numé-
ros gagnants, rectifie comme suit le lot 263qui esj attribué m N° 3988 au. lieu de 3488
anhCtaëé. . , . .. ' , ; . .

UNION CHRETIENNE. — fl est rappelé
âlax intéressés la jôauserie de jeudi, à 8 h.
et demie du sou?, S Beata-Site, par M. km Hoff,
pasteur, gun les. débuts de la, réforge es1
FrancSt

Communiqués

de l'Agence télégraphique suisse
9 JUIN

Prévision du temps pour demain
(Service spécial de l'Observatoire de Paris)

Beau et chaud encore probables.

Corps retrouvé
SION. — O» i rjêtWWvé dans le tnlaj ssif del

Diablerets, le corps du jeune Boehme, em*ployé Ide banque à Lausanne, fils d'un Con*
merçant de Berne,- qui était parti de Laus
sanne le 29 février 1908 en compagnie d'iiirl
de ses ands Otto Mayer, pour éxcursionner en"
ski. Le Corps de Mayeç avait été re-
ftrouvé l'an damier. '

Par la fenêtre
SION. — Cei rnja(tini à 4 heures, BaSs lé bâl*

frnient de ,1a ïabrique de meubles lWidm'annJ
lun Ouvrier nOmmé Berger âgé de 29. ans, cêr*
Hbataire, originaire de îVmtaines au .Val-dei
Ruz est tombé de laj fenêtre de sa chambré
Située au troisième étage et s'est tué suc
le cOulp. On attribne cet accident a un vticcèsjQp ^onmambulisme.

Sept ouvriers blessés i
HERISAD. — Un gr&Ve accident s'est ptov»

duit sur, les chantiers de construction de la|
gare à (l'occasion des travaux pour la ligne]
lac da 0onstanc§-Toggenb(«irg. Penjd]ant qu'oiî
déchargeait un train 9e wiagonnetB, l'écha^
fatadage sur lequel se trouvait le train s'est}
'effondré. Six wagOns avec des hommes d'éft
quipe ont fait une chute de quatre à cinq mè»
très. Sept ouvriers Ont étô blessés ; cinq on|
du être transportés à l'hôpital ; trois 'd'enk
(tre eux sont grièvement atteints, les deux
atutres .moins jgrièvement.

Les Inscrits maritimes
. MARSEILLE. — Les inscrits maritimes binf

décidé de ne pas accepter, l'arbitrage offeri
par le gouvernement pour résoudre le con-?
flit actuel. M. Rivelli, secrétaire général, 4
déclaré que la grève gérait terminée aVant laj
fin de la semaine, parce que la Compagnie;
aurait accepté tontes les revendications dei}
inscrits. Un ordre du jdur â ensuite été voté,:affirmant la volonté des inscrits de continuer!
la grève jusqu'à; ce que les aimateurs aienî
appliqué la loi et protestant contre le recru>>
(tement d'équipages de fortun e effectué pag
l'inscription njaritime.

Le tsar et le kaiser
PETERSB.OURG. — Malgré le démenti doS*

né du côté allemand, un certain nombre deî
journaux russes et étrangers persistent à sour»
tenir que l'entrevue du fsar, et du kaiser
esÈ due à l'initiative de ce dernier. Aujour-
d'hui, le correspondant de l'Agence iWolff
est autorisé par le ministère tusse des affaires
étrangères à confirmer que c'est Fempfereuii
Nicolas qui' a pris l'initiative de la prochaine
entrevue et que l'empereur d'Allemagne s'ei
rend danalea eajux Sjnlandaissa gur l'inn^atjojt
du tsar.

mVep &cf ies

* Imfi, à, COnBYQISIEB. Chaux-de-Fonds»

Ce qu'il est.
_ — Em AmlérfàÏÏe, je pbrt'8 ma ïaouslacbèv
afin d'être pris pour un Français. En France,
39 la' ïiase, pOOS paraître Aséricjain.
« Et qta'est̂ g que glus êtes?¦' iw AlleSainidil ,

La Joie d'être patron.
— Surtout,- ne sors pas avec une grossi

cafnne... Les grévistes te la prendraient pose
tfasuommec avec.

MOTS POUR BIRfi

Si vous désirez que votre enfant
se développe corporellement et intellectuel»
lement, qu il soit en santé, gai et plein d'en»,
train, donnez-lui de l'hématogène da Dr
Homme!. Mais prenez garde qu'on ne voua
impose l'une ou 1 autre des nombreuses imi-
tahons. 8347-18*



enchères
p ubliques

Le Vendredi 11 Juin 1909, dès 1 '/•
heure de l'après-midi, il sera vendu
à la Halle aux enchères, Place Ja-
quet-Droz, en ce lieu :

Des secrétaires, canapés, divans, chif-
fonnières, lavabos, bois de lit neufs, ta-
bles de nuit, à coulisses, tables rondes et
carrées, pupitre, chaises, fauteuils, ma-
chines à coudre, jeux grands rideaux, pen-
dule neuchâteloise, régulateurs, glaces,
tableaux, 1 layette avec vitrine, 1 banque-
toilette, dessus marbre, 2 fauteuils de
coiffeurs, 1 bicyclette, 1 potager et des
lampes à gaz, 300 bouteilles vin rouge, 1
lot fournitures pour tapissier-décorateur,
et d'autres objets.

En outre, divers dioits litigieux. \

Les enchères auront lieu an comp-
tant, conformément aux dispositions de
la loi fédérale sur la poursuite pour dettes
et la faillite. H-11161-G 10191-2

Office des Poursuites

n sera vendu JEUDI 10 Juin, sur la
Place da Marché, devant le Bazar Pa-
risien, dès 7 heures du matin, la viande
d'une

JEUNE VACHE
première qualité

â 55 et 60 ct.
le demi-kilo

10190-1 Se recommande. E. GRAFF.

JFol.«.
A vendre environ 100 quintaux de bon

loin. — S'adresser â M. P. Grânicher, ca-
fetier, La Ferrière. 10174-2

BOUTEILLES
A vendre 2000 bouteilles fédérale*.
S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL. 10175-2

A LOUER
pour le 31 Octobre ou époque à convenir :
David-Pierre Bourquin 5, au 1" étage,

un bel appartement de 4 pièces, balcon,
corridor éclairé, chambre de bains,
buanderie, jardin d'agrément et potager,
gaz et électricité installés.
S'adresser au Bureau de gérances Louis

Leuba, rue Jaquet-Droz 12. 10160-6

ï*a Sagne
A louer de beaux appartements de trois

chambres, cuisine Jet dépendances, avec
partie de jardin. Prix avantageux.

S'adresser pour tous renseignements à
M. Louis Leuba, gérant, rue Jaquet-Droz
n" 12. 10161-6

AppiPlfiUlBllt. tement de ~ chambres,
cuisine et alcôve, avec une part de jardin.
— S'adresser à M. Frédéric Humbert, aux
Hauts-Geneveys. 10131-3

Â lflllPP appartement moderne, au so-lUUCi leil, 3 chambres, cuisine, dé-
pendances, fond du corridor fermé éclairé,
pour le 31 octobre 1909. — S'adresser rue
Pestalozzi 2, à côté du Collège de la Char-
rière. 10157-1*
I ndomonf & louer de suite un beauUVgGlUGlll, logement de 3 pièces, cui-
sine, dépendances et lessiverie, exposé au
soleil. — S'adresser à la boucherie Ed.
Schneider, rue du Soleil 4. 10193-3
fjhamhnp. A louer, de suite, une belleUllulilUiC, chambre non meublée, avec
Çart à la cuisine. — S'adresser rue du

èmple-Allemand 59, au magasin. 10154-3
I,A(famanf A louer de suite ou époqueUUgGlUGllli à convenir, beau logement
de 3 chambres. Prix, 450 fr. — S'aaresser
rue du Parc 77, au Sme étage, à gauche.

8628-8*
fihamhPP * louer une jolie chambreUllalllUI 0. meublée. — S'adresser rue
de la Paix 55-bis, au ler étage. 10134-3

Àppartenient, fi^KSVVg:
ces, avec grand corridor éclairé. — S'a-
dresser chez M. Laval, rue du Parc 11,
au 1er étage. 10022-2
T.Atfûmpnfc A louer, de suite, un petitLlUgGlllGlHû. logement d'une chambre et
cuisine. — Pour le 31 octobre : 1 dit de 3
chambres avec toutes leurs dépendances,
bien exposés au soleil. — S'adresser chez
M. Antoine Castioni, rue de la Concorde
n* 1. 10014-2
(llinmhl'û. A louer, de suite, une jolieUUaUlUl C. chambre meublée, au soleil,
chez personnes sans enfant. — S'adresser
rue du Progrés 137, au rez-de-chaussée, à
gauche.

A la même adresse, on demande du
linge à laver à domicile. 10017-2
flhflïïlIll 'P *• louer une chambre meu-vlIlWUUlO. blée, à une personne de mo-
ralité et travaillant dehors. — S'adresser
rue de la Serre 4. an 2me étage. 10006-2
AnnaPiOman t A 'ouer pour le 1er mai
flypdl leilieill. 1910, joU appartement
de 4 pièces et chambre de bains, chauf-
fage central, confort moderne, grands dé-
gagements. — S'adresser à M. Siegentha-
ler, rne des Tourelles 81. 9985-2
ÇUi/inn A 'âiâ A remettre, pour séjour
ÙCjUUl U BU/, d'été, un superbe appar-
tement de 2 chambres et cuisine. — S'a-
dresser i M. Barthoulot, instituteur, au
Bas-Monsieur. 9987-2
T nrfpmont ¦*¦ louer de suite joli loge-liUgOlliCUl. ment de 2 pièces, cuisine et
dépendances, lessiverie, au soleil. Prix
30 fr. par mois. — S'adresser rue du
Pont 32, au ler étage. 9998-2
Dû7 fïu olianccûû A remettre de suitencA'UC'vliaUoaCGi ou époque à conve-
nir, un rez-de-chaussée de 2 pièces, cui-
sine et dépendances, plus un grand LO-
CAL pouvant être utilisé pour gros mé-
tier. Le tout en bloc ou séparément. —
S'adresser rue (.Léopold-Bobert 39, au ler
étage. 9989-2*
Phamh PP A louer une chambre bien
UllalllUI v. meublée, à une personne de
toute moralité. Prix modique. — S'adres-
ser chez M. Numa Ducommun, rue du
Rocher 21. 9999-2

A
lnnnn pour le 31 octobre, sous-sol de
IUUCI 2 chambres, à 2 fenêtres, al-

côve éclairée, lessiverie, cour. — S'adres-
ser rue D.-P. -Bourquin 9, au Sme étage,
à droite. 9937-2*
Annarfûmont moderne de 3 pièces, auAyptU lUlllClll soleil, avec grand balcon,
chauffage central, buanderie, cour et jar-
din est à louer pour le 81 octobre, dans
maison d'ordre. — S'adresser chez M. Ar»
nold Aiber, Succès 15-â. 9990-3
f.hamhpp A louer Prè8 <-e la Gare, uneUllalllUI C. j0ue chambre meublée, à un
on deux messieurs de toute moralité et
solvables. — S'adresser rue Léopold-Ro-
bert 88, aa magasin d'épicerie. 10027-2

Magnifique logement ^rff iE*
corridor fermé, grande alcôve, gaz et élec-
tricité installés, lessiverie et séchoir, ma-
gnifiques dépendances, est à remettre pour
le 81 octobre ou époque à convenir. Mai-
son de tout premier ordre. — S'adresser à
M.Wilhelm Rode, rue du Parc 13. 8284-6
T ntfPmont A louer pour le ler novem-
JUUgOlllCuli bre prochain, un beau loge-
ment de trois pièces, corridor éclairé, bal-
con et dépendances, lessiverie cour et jar-
din, vue superbe, soleil du matin au soir.
Prix avantageux. — S'adresser le matin,
rue du Ravin 17, au ler étage. 8052-13*

A la même adresse, à vendre un grand
cuveau à lessive.

K6Z~Q6"CD2LIISS66. octobre 1909, un joli
rez-de-chaussée de 3 pièces, très bien si-
tué. — S'adresser chez M. J.-U. Parel,
rue du Temple-Allemand 27. ' 9749-3*

A lflllPP Pour le 3i octobre prochain,
IU llcl rue de la Serre 25, un appar-

tement au Sme étage, de 3 pièces, cuisine
et dépendances, avec bout de corridor
éclairé. Prix : fr. 600.— S'adresser à M.
A. Perrin-Brunner, rue Léopold-Bobert
n» 55. 9922-7

A
lnnnn rue de la Cure 3, pour ae
IUUCI suite, ler étage composé

de 8 chambres, une cuisine et dépendan-
ces : pour le 30 juin 1909, ler étage com-
Sosé de 3 chambres, 1 cuisine et dêpen-

ances ; éventuellement un premier de
6 chambres, 2 cuisines et dépendances. —
S'adresser à M. P. Chopard, r. de la Paix
no. 7. H-11080-C 9347-2

A lnnPP Pour tout  ̂suite ou 
* couvet

IUUCI nir, un pignon de 3 pièces e-
dépendances, situé rue de la Paix 7. —
S'adresser à M. Chopard, même maiion .
H-6092-C 9360-2
innaptpmpnttî A loue ï P°ur l?ut de
appui ivuivUlH) suite ou époque a con-
venir-, petits appartements d'une et de
deux pièces, cuisine et dépendances. —
S'adresser rue Fritz-Courvoisier 58, au
rez-de-chaussée. 8901-4
.nngninmnnf A louer pour le ler sep-ay peu vvllicuti tembre prochain, un pe-
tit appartement au rez-de-chaussée, de 2
pièces, cuisine et dépendances, situé dans
le quartier de Bel-Air. Prix 25 fr. par
mois. — S'adresser rue Ph.-H.-Mattbey 3.

9337-2

A lnnPP Poar ae suite ou époque à con-
lUuCT venir, 2 locaux occupés actuel-

lement pour ateliers de menuiserie, situés
rue du Temple-Allemand 10. — S'adresser
rue Numa-Droz 51, au 1er étage. 8220-10*

A
lnnnn de suite ou époque à convenir
IUUCI bel appartement de 2 pièces,

bout de corridor éclairé, près du collège
de l'Ouest, plus un dit de 4 pièces, près
du collège Industriel. — S'adresser de 10
à midi, rue du Nord 168, au ler étage.

8677-5
PihamhPP A louer j g s U T  jolie chambreUllulll.yl Ci meublée. — S'adresser rue
Léopold-Robert 25, au 2me étage. 10040-2

AppartementS! tobre 1909. des appar-
tements modernes de 2, 3 et 4 pièces, avec
bout de corridor éclairé ou alcôve, près
des Collèges de la Citadelle, Industriel
et de l'Ouest. — S'adresser, de 10 heures
à midi, au bureau rue du Nord 168, au
ler étage. 6261-9
ïnnartpmcnt Pour cause imprévue , àflpyal IClllCUl. louer pour le 31 octobre
1909, un bel appartement de 4 pièces, cor-
ridor éclairé, balcon, cuisine et dépendan-
ces, exposé au soleil, lessiverie et cour.
— S'adresser rue du Doubs 55, au 3me
étage, à droite. 9728-3
I.ftripmpîlt A 'ouer de suite ou époqueUVgGlUGlU. à convenir, quartier de Bel-
Air, beau logement de 2 pièces, dépendan-
ces, lessiverie, jardin. — S'adresser rue
Léopold-Robert 25. au 2me étage. 10039-2
fihnmhPP A louer une belle grandeUllalllUI C. chambre non meublée ; part
à la cuisine si on le désire. — S'adresseï
chez Mme Martin, rue de l'Industrie 11,
au Sme étage. 10058-3

Logement, as SK
logement de 4 pièces, cabinet de bains
installé et cuisine, buanderie et dépen-
dances, service de conciergie, chauffage
central. — S'adr. rue Jaqnet-Droz 45, au
rez-de-chaussée. H.6359.C 4955-33*

A lffflPP dans maison d'ordre, pour toutIUUCI de suite ou époque à convenir,
un bel appartement bien exposé au soleil,
composé de trois pièces, cuisine et bout
de corridor éclairé. Buanderie et nom-
breuses dépendances. Prix modique. —S'adresser rue A.-M. Piaget 19, au ler
étage, à droite. 9746-3

I nnomont * |cw de suite ou épo-LUy 61116111. que a convenir, joli loge-
ment de 2 pièces, cuisine et dépendances ;
gaz, électricité, chauffage central, eau
chaude. Jardin d'agrément. Prix très mo-
déré. — S'adresser Bellevue 23 (Place
d'Armes), ao ler étage. 9315-7*
A lnnPP rue du Tempie Allemand 19,IUUCI un 2me étage de 3 pièces, cuisi-
ne et dépendances. — S'adresser à M. Ed.
Vaucher, rue du Nord 133. 7418-18*

Â lftllPP Pour de suite ou époque à con-1VUV1 venir, un rez-de-chaussée de 8
pièces, bout de corridor éclairé, cuisine
et dépendances, très bien situé, rae Numa-
Droz. — Pour le 31 octobre, un logement
de 3 pièces, cuisine et dépendances. —S'adresser rue Numa-Droz 51, au ler
étage. 8219-14*

A lnnBP Pour Ie 31 octobre 1909, rue de1UUI1 la Serre 47, les ateliers et
bnrean occupés précédemment par la
fabrique d'aiguilles de Mme Vve d'Eug.
Monnot. Force motrice installée. — S'a-
dresser même maison, au 2me étage.

9579-5*

A lnnnn pour le 31 octobre ou avant,IUUCI an seau grand appartement de
4 pièces, bien expose an soleil, belles dé-
pendances, lessiverie, cour, jardin. Mai-
son d'ordre. Prix: fr. 750.— S'adresser
rne Numa Droz 27, an ler étage. 9756-3
Pîtfnnn A louer pignon de 2 chambres'l IgllVll. cuisine et dépendances, eau et
gaz. — S'adresser ru* du Parc 45, au ler
étage. 9489-1

i nn arf pmpnfc A louer de 8uite ou éP°"Appui IGUlculO. que à convenir, rue du
Couvent 1 et 3, deux appartements au so-
leil, de 1 et 3 pièces, dépendances et jardin
potager. — S'adresser au magasin de bi-
jouterie Georges-Jules Sandoz , rue Léop.-
Robert 46. ¦ 9758-7

A lnnPP "e suite ou époque a convenir,
IUUCI rua des Sorbiers 25, 3me étage

de 3 pièces. 525 fr. — S'y adresser. 9866-1

A
lnnnn pour le 31 octobre, un beau
IUUCI rez-de-chaussée de 3 chambres,

corridor, cuisine, lessiverie, cour et jardin,
situé rue des Buissons 17. — S'adresser
rue du Parc 77, au ler étage, m droite.

9883-1
f hflTTlhPP A louor P°ur le 10 juin , uneUllalllUI C. chambre meublée, i une per-
sonne solvable et de moralité. — S'adres-
ser rue du Progrès 79, aa 2me étage.

9874-1
f hamllPP A 'ouer très jolie chambre
UllulllvlO» non meublée, avec balcon si
on le désire. — S'adresser rue de la Place
d'Armes 1-bis, au ler étage, à gauche.

9908-1

^pirtll? fl'ptp On demande à louer,
OCJ UUi U CIC, aux environs de la ville ,
une grande ebambre ou deux petites.' —
Offres par écrit, avec situation et prix,
sous M. P. 10012, au bureau de I'I M-
PARTIAL. 10012-2

On demande à louer ^ITUST
chambre meublée, indépendante. — S'a-
dresser par écrit, avec prix, sous X. B.
9890, an bnreau de I'IMPAHTIAL. 9890-1

On demande à loner i&erïï de
prèa

mier étage composé de 2 appartements de
3 pièces. Lessiverie exigée. 9754-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

On demande à acheter JT****quer, système Fête. — S'adresser rue
Nnma-Droz 33. 10023-2

Nouveau Laronsse Illustré es
ma^é

à acheter. — Offres et prix sous chiffres
H. Q. 10080, au bureau de I'IMPARTIAL.

I10060-2

On demande à acheter a?b
c0ansioPo.

tager à bois avec accessoires. — Adresser
les offres avec prix à M. Armand Benaud,
agriculteur, à Roohefort. 10032-2

On demande à acheter l'S1,
état, pour montres ou bijouterie, ainsi
qu'une vitrine pour exposer de la bijou-
terie. — Faire offres sous chiffres A. Ç. 4,
Poste restante (succursale Hôtel-de-Ville.)

9994-2

On demande à acheter Hffi
se bien conservée. — Adresser offres de
suite, à M. Ch. Wuilleumier-Monnier,
rhabilleur, rue Numa-Droz 146. 9991-a
Plniïlh "*e suis toaJ ours acheteur de
1 1U111U. vieux plomb à bon prix. — S'a-
dresser Photogravure G. Courvoisier , rua
du Grenier 37. 22187-20-
iii !»3M»inii.^Fi-ncBM—gBags.' mmm Tre**-n-ra33g

Â TPnflPP une Poassette à 4 roues, enICUUI C i)0n état ; deux costumes
complets pour cyclistes ; le tout à bas
Êrix. — S'adresser au magasin, rue du

,ocher 20. 10010-2

"Ojrf A vendre Se S!"
/ <̂f A$ âgé de 15 

mois, Terre-
fi* JX» A. ttiv. Neuve, excellent pour la•¦—•»»¦«^—— garde. — S'adresser à

M. Paul Boillat-Froidevaux, Breuleux.
10008-2

A VPWlPP Poar fr" *®' une belle pous-1 CUUI C sette à 4 roues. —S 'adresseï
rue du Parc 71, au rez-de-chaussée, à
droite. 9997-2

A UflllfiPP Pour cause de départ, uneICUUI C Deiie machine à coudre Sin-
ger, très peu usagée. 10057-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

A VPnfiPP faute d'emploi, un bon vélo,ICUUI C usagé, mais en bon état. Bas
prix. — S'adresser rue du Nord 48, au
2me étage, à droite. 10043-2

Â VPnfiPA une poussette à 4 roues, usa»ICUUI C gée mais en bon état. — S'a-
dresser dès 7 heures du soir, rue de la
Promenade 14, au Sme étage, à gauche.

10041-2

A VPnfiPP des blouses brodées sur filet.ICUUI C _ S'adresser chez Mme Va-
glio, rue de la Serre 43. H-1976-c 9884-1

A vpnripp- à bas pr'x' Pour cause deI CllUI C décès, un grand nombre da
livres scientifiques et autres et un magni-
fique microscope composé, grossis-
sant 1000 fois. — S'adresser a Mme GRE-
ZET. Ponts-de-Martel. 9864-1

A frnnrlnn d'occasion, faute de place,ICUUI C un beau lit complet et 1 di-
van à l'état de neuf, cédés très bon mar-
ché. Pressant. —, S'adresser « Au Gagne
Petit ». rue, du Stand 6. 9951-1

Â npnripp, une bicyclette américaine, mi-ICUUI C course, très légère , au tiers
de sa valeur. — S'adresser rue du Doubs
137, au rez-de-chaussée, à gauche. 9907-1

trnnifpâ un beau grand canapé, à l'é»I CllUIC tat de neuf. — S'adresser rue
Ph.-H. -Matthey 2, au ler étage. 9896-1

I/A6ENCE GENERALE
DES

POMPES FUNÈBRES
LOUIS LEUBA

m» <Jaquet-Droz 12. Téléphone 872
FONDEE EN 1901

se charge, en cas de décès, de régler ton»
tes les formalités. — Nombreuses ré-
férences. — Transports . — Inciné»
rations. — Exhumations. 5481-15

On se rend à domicile.
Téléphone jour et nuit.

L'Imprimerie COURVOISIER
PLACE NEUVE

se charge d'IlttPRESSIONS en tous
genreet Illustrations, Cartes posta-
les Illustrées, Cartes de visitai Travaux
en couleurs. Journaux, Volumes, Bro-
chures, Catalogues, Affiches, Program-
mes, Traites, Actions, Règlements, etc.
Outillage moderne. Machines à grands
formats. On se charge aussi de la four-
niture de tous genres dé CLICHÉS
Sur demande, les commandes sont prises
à domicile. — Téléphone.

Superbes Truites du Doubs, à fr. 2.25
la livre. — Bondelles, à fr. 1.25 la livre. —
Ombre du Doubs, Perches, Palées, Pois-
sons blancs, à prix très avantageux.

Marée, Poulets, Pigeons et Canetons

au Magasin de Comestibles Vve Steiger
4. RCE DE LA BALANCE 4 10195-2

Boacberle modorne
E. SCHNEIDER

4, Rue dia. Soleil , 4

SOTJRÏÈBE
à 20 cent, le kilo

Bien assorti en 10192-3
Porc salé et fumé

Se recommande.

Associé
on

Commanditaire
est demandé, avec apport de 3000 A*.,
pour l'installation d'un atelier sans con-
currence. — Offres sons K. 1989 J.,
à Haasenstein et Vogler, St-Imier.

10178-3

SERTISSAGES
sont demandés par grandes séries, échap-
pements et moyennes, sur machine, tra-
vail consciencieux. 10194-3

S'adresseï «a burean de I'IMPAHTIAL.

pour de suite ou époque à convenir
bel appartement de 3 jolies pièces,

j  bien exposées au soleil , dont une
indépendante , cuisine et dépen-
dances. Situation centrale. Prix
annuel, fr. 550. 10177-3

Enseigne. — A la même adres-
se, on offre à vendre une grande
enseigne. Prix modique.

S'adresser Etude A. Lôwer et
Jules Dubois, Fritz-Courvoisier 2.

«flSJJBJpjpjpjpjSJpjpjPJPJPJJBgPJPĴ

li?§i-f§n pourquoi ||
LA CHICORÉE HELVETIA " H

supplante toujours davantage la chioorée de ||
provenance étrangère, autrefois préférée 7

PARCE QUE ¦
les ménagères éclairées ont reconnu que la

marque • La Cafetière » H

véritable produit suisse!
est la plus avantageuse et g|

tl a  

préférable. Cette cons- it . m
tatatlon est éloquente et \fijmb i\ m
prouve que c'est la qualité ||ii|/
qui est l'essentiel , et non §|l|§ I
pas seulement le nom et le Âj mSL . -¦ _

m papier. 8953-1 
—£_____ % W ''? ^

ELEVAGE DU CHEVAL
¦¦ i-i»i —»¦

Toutes les personnes qui s'intéressent i l'élevage du cheval de trait léger, dans
notre canton, sont priées de se rencontrer à une assemblée fixée au

Dimanche 13 juin 1909, à 10 >/> heures précises du matin
à La Chaux-de-Fonds, Hôtel du Cheval Blanc

ORDRE DU JOUR 10171-2
1. Exposé de M. Gillard, snr le but de la réunion. H-4364-G
2. Adoption des Statuts pour le Syndicat d'élevage du cheval de trait léger.
8. Nomination du comité.

Département de l'Industrie et de l'<gricult«re.

©¦«.•vertvLxe d.-u. ^v£ag:a.sirL

Huilerie et Denrées Coloniales
Gros et Détail Rne de la Balance 10-a Gros et Détail

m
10138-3 S* recommande, John CHOPARD.



Aclievear-remontènr JftS8[f «ftS
S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

AdieYenr-Termineup i'iï^tuaZ
avec négociant pour la fabrication de pe-
tits mouvements, cylindre ou ancre, ré-
glage garanti plat, pendu. 10172-3

S'ad resser au bureau de I'IMPARTIAL.
Tanna filin sachant bien coudre, de-
UCUllC UllC mande place chez coutu-
rière pour gagner sa pension. — S'adres-
ser par écrit sous R. E. 10127, au bu-
reau de I'IMPARTIAL. 10127-3

Ramnlananta Une jeune allemande
ilBlliyittlialllC. cherche place tout de
suite comme remplaçante. — S'adiesser à
la Famille, rue Numa-Droz 75. 10197-3

NAïIPPÎPP Jeune personne propre et ro-
UUUi riuCi buste, se chargerait de nour-
rir un enfant au sein. — S'adresser chez
Mme Hirschy, sage-femme, rue Numa-
Droz 1. 10139-3

InnrnîllipPP ^ne PerBonDe de confiance
U UU1 llullvl C. demande des j ournèes pour
laver et des raccommodages. —S'adres-
ser rue de la Charrière 31, au rez-de-
chaussée

 ̂
10145-3

IftllPIlflliÀPP Personne se recommande
OUUlUailClC i pour des journées, lessi-
ves, écurages, ainsi que de la couture.
Personne recommandable. — S'adresser
rue du Parc 80, au pignon. 259-14*
Tonna (faiwnn de 15 ans, libéré des éco-
OCUUC gttl Vvl» les, cherche place dans
une fabrique pour faire les ébauches.

S'adresser rue du Doubs 77, au pignon.
10182-3

Femme de chambre SSSK&ÏÏS
place de sui te. — S'adresser rue du Pro-
grès 137, au rez-de-chaussée, à gauche.

10163-3
Daîllnnnnnan demande place ou autre
rdlllvllllcUùC partie de l'horlogerie.
S'adresser rue du Nord 127, au sous-sol.

10202-3

HaiTIP seu^e se recommande pour aider
L'allie au ménage ou des journées pour
laver. — S'adresser rue du Progrès 63, au
rez-de-chaussée. 10198-3

SppfiçÇPllQP connaissant bien la machi-
kJCl llDàCUaC ne, cherche place pour les
après-midi, à défaut quelque autre partie
de l'horlogerie. — S'adresser rue du Puits
20. au ler étage. 10047-2
Cnnf jocpiin é la machine et au burin-fixe
ÙOl UOuCllI demande place dans une fa-
brique, comptoir ou atelier. Entrée de
suite. 10021-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Visiteur-acheyeur SïïSSM&Sê
quêes, jouage de la boite or savonnette et
le réglage, cherche place analogue de
suite ou êqoque à convenir ; à défaut en-
treprendrait a domicile remontages répé-
titions quart et minutes ou chronogra-
phes, où pièces ancre et cylindre genres
soignés. — Offres par écri t, sous chiffres
R. J. 10001 , au bureau de I'IMPAHTIAL .

10001-2

Ilnû PmnlnVPP au courant des bran-
UUC CUipiUjCC ches de l'horlogerie, vi-
sitages de cadrans et dorages , cherche
place de suite dans une maison d'horlo-
gerie. 10036-2

Certificats et références à disposition.
S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL .

PppÇfinriP ProP re et active, disposant
lCloUUUC de toutes ses matinées, de-
mande à faire des heures pour le ménage.
— S'adresser rue du Vieux-Cimetière 3,
au rez-de-chaussée. 10013-2
Taill pilop On désire placer une jeune
laillCUoC. fille comme assujettie tail-
leuse, dans bonne maison de la ville.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 10028-2

RprflPHP Régleur connaissan t les régal-
UCglvui ¦ ges plats et Breguet , ainsi que
les coupages de balanciers , cherche place
comme retoucheur. — Adresser les offres
par écri t, sous chiffres E. B. 9869. au
bureau de I'IMPARTIAL . 9869-1
Ilnn fî ornp If t jPr abstinente , demande à
UllC UCUUC faire le ménage d'une per-
sonne seule, dame ou monsieur, avec en-
fant. — S'adresser par écrit sous initiales
A. It. 9878, au bureau de I'IMPARTIAL .

9878-1
Ilnû nûronnnû ae confiance demande
UUC pClOUUUC des heures à taire , ou
des tricotages. — S'adresser à Mme Pé-
termann, rue de l'Hôtel-de-Ville 7-B.

9890-1

Opnpnfn Un bon limeur de secrets or
OCvlClO. américains, pourrait entrer de
suite chez M. Eug. iEUeu, rue du Pro-
grés 61. 10196-3
Pûfjç ojpp La maison Pfister . patissier-
fulloulCl . confiseur , à liesançon, de-
mande un ouvrier pâtissier. "10140-1*

.Ifliinp Onivnn fort et rotjU3t9 > trouve-
UCUUd g(U y (M rai t place de suite chez
un bon agriculteur du Val-de-Ruz. — S'a-
dresser chez M. H. Forget , rue de la
Serre 91. 10133-3
Pjjlp On demande de suite une bonne
rillC. flUe pour aider à la cuisine. Ré-
férences exigées. — S'adresser à la Bras-
serie Ariste Robert. 1012S-3

RfiMlP *-*" demande pour un café-bras-
DUUUC. série , à Neiirhùtel , une bonne
pouvant mettre la main à tout. 10125-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .
Jjj]In On demande de suite une boune
rlllC. QUe propre et active , pour faire ,un
petit ménage et soigner 2 enfants. — Pour
les conditions , s'aaresser à Mme Spichi-
ger-Meister , coiffeuse , St-lmier. 10153-3

fa i'f iiniPP trouverait place de suite dans
UcU Ullllol bon hôtel pour saison d'été.
A défaut jeune homme connaissant le
métier. — S'adresser chez M. Laval , rue
du Parc 11. 10109-2
rt nnnniinn On demande une ouvrière
UlcUcl lou ,  greneuse. — S'adresser à
M. Louis Bonnet, rue Numa Droz 66-bis,
jusqu'à 7 heures du soir. 10180-3
fljl l p On demande pour le ler juillet ,
rillC. dans un ménage ayant bonne d'en-
fant, une bonne tille sérieuse , sachant
bien cuire et faire tous les travaux du
menace. — S'adresser Place Neuve 6. au
2me étage, à droite. 10201-3
ffl a nirç inn °n demande de suite un ou-
1(1 jJlou lU . vr:»r taoi«si«r. — S 'ad resser
à M. U. Vui fe l . Kri-iruier. 9996-1

LDcîllSlc. niate sachant lien foiré les
réparations. L'outillage pour la fabrica-
tion lui serait procuré et an lui accorde-
rait de grandes facilités pour s'en rendre
acquéreur. Local à disposition. Travail
toute l'année.— Inutile de faire des offres
sans preuves de capacités et moralité. —
S'adresser sous K. C. 894, Poste res-
tante. 10048-2
Païllnnnnncn 0n demande des paillon-
l alUUUllCUbC. nages à faire à la maison.

S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL . 10056-2

rinTTlPRiiflTK) O" demande de suite un
l/UUlCnlltJUCi bon domestique, nourri et
logé chez son patron. — S'adresser à M.
P. Barbier, rue Léopold-Robert 104.

10037-2

Pflpfonn Aa nain °D demi»nile de 8uite
FUI IcUI UC ydlll. un jeune garçon libé-
ré des écoles, pour porteur de pain.

S'adresser à la boulangerie , rue Numa-
Droz 96. 10059-2

Porteur de pain. ASfttft S
Balance 5, demande un jeune homme hon-
nête comme porteur de pain. 10031-2
Tnnnn filin On demande une jeune fille
UCUUC UllC. pour aider au ménage.

S'adresser rae Léopold-Robert 14 , au
2me étage. 10029-2
Tnnnn flll p On demande une jeune fille
UCUUC UllC. pour aider dans une pen-
sion. 10030-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
Cilla e3t demandée pour petit café-res-
rillC taurant , au bord (du lac Léman.
Voyage payé. — Indiquer prétentions Tem-
ple-Allemand 87, rez-de-chaussée. 10050-2
Tnnnn filin On cherche pour tout de
UCUllC llllc. suite une jeune fille dési-
rant apprendre à cuire, pour les travaux
d'un petit ménage soigné. Service pas

S
énible et bon gage. Occasion d'appren-
re le français. 3992-2
S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL. 

Tnnnn fllln On demande une jeune
UCUUC UllC. fille pour une petite partie
de l'horlogerie, ainsi qu'un jeune garçon.
Rétribution immédiate. — S'adresser rue
de la Ronde 20, au ler étage, à gauche.

10044-2

Pfilieçciieo On demande pour dans la
rUllooCUoc. huitaine, une polisseuse de
boites métal. — S'adresser à M. Morel ,
rue du Pont 13-b. 9988-2
nPnîllnnnnn On demande pour tout de
laillCUoCo. suite, 2 assujetties ou jeu-
nes ouvrières ayant l'habitude du soigné,
plus une apprentie, pour tout de suite ou
plus tard. — S'adresser chez Mme Joly,
rue du Progrés 9. 1000i-2

firrillnnhûlin 0n demande de suite un
UUlllUl/UcUl . bon guillocheur sur or. —
S'adresser à MM. Cosandier & Robert,
rue A.-M.-Piaget 32. 10003-2
Pj||n On demande pour le ler juin, une
1111C. bonne fille , pour un ménage sim-
ple. — S'adresser rue de la Balance 17,
au 2me étage. .. 10020-2

|j©Mp!ârâ©le. place offre emploi
stable et bien rétribué, à compta-
ble très sérieux et capable. —
Adresser les offres détaillées, par
écrit , sous chiffres M. F. 10005 ,
au bureau de I'IMPARTIAL . 10005-2
rjpi'Vfintp connaissant tous les travaux
Oui I alllC d'un ménage soigné, est de-
mandée. Références exigées. Fort gage.
S'adresser chez Mme Ctiarles Lévy, rue
Neuve 2. 9993-2
CJpvmgntn On demande une bonne fille
OCI ï QUlo. de confiance, connaissant bien
les travaux d'un ménage et aimant les
enfants. Enlrée de suite. — S'adresser
rue de la Serre 25, au 2me étage. 9734-4*
lonno ft]]p On demande de suite pour

UCUUC UllC. petit ménage soigné , jeune
fille honnête , ayant déjà un peu de ser-
vice. — S'adresser rue de la Serre 41, au
ler étage. 9720-1

Commissionnaire. jaS.'SS'eoïï»
me commissionnaire. — S'adresser à la
Fabrique « Stabilis », rue Fritz-Courvoi-
sier 40-a. 9875-1
Qpmrnnfp On demande de suite une
uCl itttllc, bonne servante, propre et ac-
tive. Bons gages. — S'adresser à Mme
Mercerat , rue D. -P.-Bourquin 5 (Crétê ts.)

9898-1

Demoiselle de magasin %%%,*&
demandée pour de suite. Bonnes référen-
ces sont exigées. — S'adresser par écrit ,
sous initiales A. B. 9887 , au bureau de
I'I MPARTIAI .. 9887 1

Senne fllle SSETS
les travaux d'un ménage soigne, trouve-
rait place pour date à convenir. Gage 40
francs par mois pour commencer. Bon
traitement. — S'adresser au magasin de
chaussures Von Arx et Soder, rue de la
Bonde 1. 9876-1

Ifliinp fllio O" demande pour la Val-
UCUUC UUC. lée-de-Joux , une jeune fiUe
de toute moralité , sachant bien faire un
ménage. Bon gage et bon traitement. —
S'adresser chez Mme Guenin-Goy, rue du
Parc 52. 9863-1

Jeune garçon ff fJTft
commande , pourrait entrer de suite comme
commissionnaire et aide-magasinier, dans
maison de gros de la place. — Offres
par écrit sous chiffres H. W. 10200.
au bureau de I'IMPARTIAL. 10200-2
lonno flllo est demandée de suite pour

UCUUC UllC la garde d'un enfant et ai-
der au ménage. — S'adresser chez M.
Marcel Jacot , rue de la Serre 9. 9986-1

Une commissionnaire esp0cuhr8ïou?ede
suite. Soumettre certificats si possible. —
S'adresser rue Numa-Droz 152, au rez-de-
chaussée. 10024-1

(Ann.nfnm Qnf A. louer pour le ler juil-
nppai IClllClll. iet ou époque à convenir,
un rez-de-chaussée ou ler étage moderne,
de 3 pièces, lessiverie, cour et jardin. Pris
avantageux. — S'adresser rue de l'Est 20,
au ler étage, à gauche. 10185-1*

A lflllPP D0Ur le S1 octobre ou avant,
IUUCI dans maison moderne, an

bel appartement de 3 chambres , salle
de bains, cuisine, dépendances, balcon,
eau, gaz, électricité. Vue superbe. Fr. 700
par an.

De snite ou époque à convenir, un bel
atelier avec dépendances, eau, gaz, élec-
tricité, force. Fr. 450 par an.

S'adresser à M. H. Danchaud, entrepre-
neur, rue du Commerce 123. 10163-1*
f hairihpa A l°u*r dans maison d'ordre,
vUaiUUlC. Bjen située , une jolie cham-
bre meublée, au soleil et indépendante , à
un monsieur sérieux et travaillant dehors.

S'adresser à M. Dupan, rue de la Ba-
lance 14. 10186-3
ntlflinriPû A louer de suite une chambre
UliaillUlC. bien meublée, chez des per-
sonnes tranquilles , à un ou deux mes-
sieurs sérieux. — S'adresser rue de la
Ronde 43, au 1er étage, à droite. 10181-3

PihsiïïlhPP A louer de suite une chambre
UlldllIUI c. bien meublée, à monsieur de
toute moralité. — S'adresser rue Numa-
Droz 2 A , an 2me étage. 10165-3
Phamhna A louer une chambre meu-
UUaillUlB. blée, indépendante, à mon-
sieur ou demoiselle honnête et solvable.
S'adresser rue du Progrès 1, au 2me
étage. 10199-3

ÏTn mnneïonp tranquille, abstinent,
Ull 1UU11S1CU] cherche a louer de suite
une chambre non meublée. Prix à conve-
nir. — [Offres par écrit , sous M. P. A.
10168, au bureau de [I'IMPARTIAI..

10168-2
Jonno hnmmo désire louer uans le quar-
OCUUC UUWWG tier de l'Ouest, une jolie
chambre meublée et bien située. — S'a-
dresser par [écrit , Pension Morel, rue de
la Serre. ¦ 10167-3
Fin m fin 9 rfû sans enfant demande à louerUU lllcUagC p0ur tout de suite ou pour
le 31 octobre, un appartement de 2 ou 3
pièces, avec corridor fermé et lessiverie,
aux environs de la Gare. — S'adresser
par écrit, avec prix, sous O. X. 10147 ,
au bureau de I'IMPARTIAI.. 10147-3
PiPfi-à tpppfl Voyageur demande pour
l ieu a ICI 1 Ci fin juin ehambre très con-
fortable et indépendante. — Adresser of-
fres Case postale 1650. 9902-2

On demande à acheter nŒïïT
rondir, en bon état. 10166-1

S'adresser an bureau de I'IMPARTIAL.

On demande à acheter enVon^?11

S'adresser rue de la Serre 1, au pignon.
10164-3

On demande à acheter d:oucneatûne
balance Grabhorn, ainsi qu'un lapidaire
pour polisseuse, le tout en parfait état. —
S'adresser par écrit sont initiales R. P.
•10137. au Bureau de I'IMPARTIAL. 10137-3

if§É|w On demande \%h&_
/ Ŵf lg&ÊÊSaSSLjeunes porcs. — S'adres-
r \ l̂t\ ^"ser au Restaurant du Bà-
*-*—*"** liment. 10129-3

Occasion/
1 lit Louis XV , noyer poli, 2 places, 1

sommier, 42 ressorts, 1 trois-coins, 1 ma-
telas, crin animal, 1 duvet fin , 2 oreillers,
1 traversin, 1 table de nui t, noyer, dessus
marbre, 1 table à jeux noyer, 1 commode
noyer, 4 tiroirs , 6 chaises, sièges jonc, 1
glace, 2 tableaux.

Exceptionnel : fr. 500
L'acheteur de ce mobilier recevra GRA-

TIS un beau DIVAN moquette moder-
ne, rouleaux mobiles. 10051-2

HALLE AÛniEUBLES
Rue Fritz-Courvoisier 11

Â VOnriPO une belle grande poussette àICUUIC 4 roues, à l'état de neuf.
Prix 35 fr. — Pour la visiter, s'adresseï
de 8 heures à midi et dés 6 heures du soir,
rue des Tourelles 41, au rez-de-chaussée.

10126-3

Â VAtlriPO un potager à bois. — S'adres-ICUUI C Ser rue de la Paix 47, au ler
étage, à droite. 10156-3

À VPÎldPP *aute d'emploi, un beau lino-icuui c îéum pour corridor, une lam-
pe à suspension, un four à pâtisserie. Bas
Prix. 10155-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

À vpnrlrp un p°'a8er n" ii Vi. neuf.n icuui c à feu renversé, avec bouil-
loire et tous les accessoires. — S'adresser
rue de l'Hôtel-de-Ville 4, à l'atelier. 10150-3
A VPWlPP Plu8ieir» lits complets, ca-a iouutc napés, lavabos, tables car-
rées, tables de nuit, etc. — S'adresser de
2 à 5 h., chez MUe Marchand, rue du
Nord 61, au ler étage, à droite. 10135-3

A non ripa 1 paravent, 1 store pour pa-I CUUI C villon et 3 jeux de fenêtres,
le tout à l'état de neuf. — S'adresser rue
du Grenier 23, au 2me étage. 10152-3

Lit complet SïtafflS P^pre' à
S'adr. au bureau de I'IMPABTIAL. 10179-3

Chaises d'enfant. t__s îm_SSm
plus 1 burin-fixe. — S'adresser rue de la
Serre 2, au 1er étage. 10184-3

A VPnfiPP deuz lits- 6 cllai*es< 1 tahleI CUUI C ronde, une carrée et deux ta-
bles de nuit. — S'adresser rue Léopold-
Bobert 88, au rez-de-chaussée, à droite.

10169-3

A von lira un ijt et des meubles usagés.ICUUI C _ S'adresser, de midi à 2
heures ou de 7 à 8 heures, rue du Bois-
Gentil 11. 9910-2

«wiii-'Vv». i vondro dBUK beaux*<»i\LJtn a iB-iure porcs mi-
,JH Jff, gras. — S'adresser Bulles
5̂ *̂» n» 3. 10018-1

A vpnrlpP un potager à gaz, trois feux,
I CUUI C ayant très peu servi, ainsi

qu'un stock de pots à fleurs et une bon-
bonne. Pressant. — S'adresser rne des
Jardinets 17, au 1er étage. 9819-1

Piflûn A Tendre un superbe piano neuf,I lUllU. ae ia meilleure construction con-
nue i ce jour. — S'adresser rue Jacob
Brandt 2, au rez-de-chaussée, à gauche,
par le passage sous voie. H-6522-C 9700-1

Vfilfl •»¦ venc're d'occasion , belle ma-
IC1U. chine prête à rouler. Prix 60 fr.
— S'adresser rue de la Balance 14, au 2me
étage , à gauche.1 10117-3

rPPiln dan> ^
es rues du v'"a 2e. une b° 11'ICIUU cle d'oreille en or, forme créole

ovale. — La rapporter , contre bonne ré-
compense , rue des Sorbiers 25. au 2m e
étage, à droite. 1015S- :J
Ppprin un bracelet or, depuis la Place du
I C I UU Marché à la rue du Parc. — Le
rapporter , contre récompense , rue du
Parc 8, au 2me étage. 10183-8

PPP{]ll Dimanche avant 7 heures du soir,[CI UU i chaînette argent (tour de cou).
La rapporter, contre récompense, rue du

Parc 45. au ler étage. 10201-;;

PPFflU un fond et une carrure or 18 k.ICIUU _ Tjeg rapporter, contre récom-
pense, au bureau de I'IMPARTIAL . 10205-:;

Etat-Civil dn 8 Juin 1909
NAISSANCES

_ Froidevaux, Edith-Yvonne , fille de Ce-
lien Constant, magasinier et de Hormance
née Jacot, Bernoise. — Grand-Guillaume-
Perrenoud, Marguerite , fille de Alfred ,
graveur et de Berthe Angèle née Borel-Ja-
quet, Neuchâteloise.

PROMESSES de MARIAGE
Breguet, Henri-Eugène , instituteur c\

Othenin-Girard , Henriette , tous deux Neu-
chàtelois. — Donnât, Léon-Marie-Louis-
Alfred, horloger , Français et Grepp in ,
Emma-Louise, aubergiste , Bernoise.

MARIAGE CIVIL
Ghallandes, Maurice , m. monteur dt

boites et Picard, Lucie-Clara, tous deux
Neuchàtelois. , ,

DECES
28415. Sommer née Tenissen, Marie '

Eugénie, épousa de Emile Arnold, Ber-
noise, née le 9 février 1861.

Que ta volonté soit fa i te .
Matt. VI , 10.

Monsieur Emile Sommer, Mademoiselle
Adèle Sommer, Monsieur Tenissen et sa
famille, à Soleure, ainsi que les familles
Kunz, Sommer, Bopp et alliées, ont la
douleur de faire part a leurs amis et con-
naissances, de la perte irréparable qu'ils
viennent d'éprouver en la personne ue
leur chère épouse, mère, fille, sœur.ibelle-
sceur, tante, grand'tante, nièce, cousine et
parente

Madame Eugénie SOMMER-TENISSEN
que Dieu a reprise à Lui mardi, à 3 h.
après midi, dans sa 49me année, après
quelques jours de cruelles souffrances.

La Chaux-de-Fonds, le 9 Juin 1909.
L'enterrement, SANS SUITE, aura lieu

vendredi 11 courant, à 1 h. après midi.
Domicile mortuaire , rue Neuve 11. ,

On ne reçoit pas.
Une urne funéraire stra déposée devant la

maison mortuaire .
Le présent avis tient lien de let-

tre de faire part. 10138-2

MM. les membres de la Société d'a-
griculture et du Syndicat d'EIevatr c
de La Chaux-de-Fonds, sont avisés
du décès de Madame Eugéuie Sou;-
nier-Tenissen, épouse de M. Emile
Sommer, leur collègue.

L'enterrement, SANS SUITE, aura lieu
vendredi 11 courant, à 1 heure après mij i .
10146-2 Le Comité.

Réjouis-toi dans la justice.
L'Eternel est la force de ma vie , de

gui aurais-j t de la crainte ?
Ps. X X V l l, l.

Seul refuge de mon âme
Je veux m'appuyer sur Toi ;
La paix que mon cœur réclame
Sst d tes pieds, â mon Roi.

Madame Albert Vuille-Jean-Richard .
Monsieur et Madame Georges-A.Vuille et
leurs enfants, Monsieur et Madame Paul-
A. Vuille et leurs enfants, Monsieur et
Madame Charles-Albert Vuille et leurs en-
fants, Monsieur Henri-A. Vuille, Mon-
sieur et Madame Fritz Vuille et leurs en-
fants, au Locle, Monsieur Ferdinand
Vuille et ses enfants, à La Sagne, Mada-
me Evodie Jean-Richard et ses enfants, à
La Sagne, les enfants de feu Monsieur
Numa Jean-Richard, Monsieur William
Jean-Richard et sa fille, au Landeron.
ainsi que leurs famUles, ont la douleur de
faire part à leurs amis et connaissances
de la perte sensible qu'ils viennent d'é-
prouver en la personne de leur bien-aimé
et regretté époux, père, beau-père, grand-
père, frère, beau-frère, oncle et parent

Monsieur Albert VUILLE
enlevé à leur affection mercredi, à 2 '/t h
du matin, à' l'âge de 73 ans, après uni
longue et pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 9 Juin 1909.
L'incinération aura lieu à BERNE,

Vendredi 11 courant, à 10 h. du matiu.
et l'enseveUssement des cendres, SANS
SUITE, à La Chaux-de-Fonds, le même
jour, à 6 h. du soir.

Domicile mortuaire, rue du Manège 14.
Prière de ne pas envoyer de fleurs.
La famille éprouvée préfère ne pas re-

cevoir de visites.
Une urne funéraire sera déposée devant

la maison mortuaire.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire-part. 10159-2
¦—¦——— MWBMi

Le Collège des Anciens de l'Eglise
Nationale de La Chaux-de-Fonds a le
regret d'informer la Paroisse du décès ue

Monsieur Albert VUILLE
ANCIEN D'ÉGLISE

que Dieu a repris à Lui mardi soir, après
de longues souffrances, H-6598-C 101. C-1

MM. les membres de la Société d'A-
griculture sont informés du décès da
Monsieur Albert Vaille, leur regretté
collègue.
lOlgga Le Comité.

MM. les membres de la Société
d'Horticulture sont informés du décès
de Monsieur Albert Vaille, leur re-
gretté coUègue .
10188-8 Ls. Comité.

Bureau de Gérances
LOUIS LEUBA

Itue Jaqnet-Droz 13 9126-1

A &wtm
pour de suite ou époque à convenir:

Eplatures Jaunes 38. — 2me étage, 3
chambres, cuisine et dépendances, jar-
din et lessiverie.

Gibraltar 13. — Rez-de-chaussée, 2
chambres et cuisine, avec partie de jar-
din.

Gibraltar 13.— 2me étage, 3 chambres,
cuisine et dépendances, avec paitie de
jardin. « ¦ . ' ».

Gibraltar 15. — Pignon, 1 chambre,
cuisine et dépendances, avec partie de
jardin.

Fleurs 34. — Sme étage, 3 chambres,
alcôve , chambre do bains, balcon, cui-
sine et dépendances , lessiverie.

Charrière 64-bis. — Rez-de-chaussée ,
2 chambres, alcôve, cuisine et dépen-
dances , lessiverie et cour. ,

Charrière 64-bis. — 2ihe étage, deux,
chambres, alcôve, cuisine et dépen-,,
dances, lessiverie et cour. -, jj

Grenier 33. — ler étage, 4 chambres,
cuisine et dépendances.
Sme étage, 3 chambres, cuisine et dé-

pendances.
Fritz Courvoisier 8. Rez-de-chaussée,

magasin avec arrière-magasin, 1 cham-
bre , alcôve, cuisine et dépendances.

Mauège 19 et 31. — Plusieurs appar-
tements de 1, 2 et 3 chambres.

Pour le 31 Juillet 1909:
Collège 33. — ler étage, 3 chambres,

alcôve, cuisine et dépendances.

Pour le 31 Octobre 1909
Charrière 64-bis, 2me étage, 3 cham-

bres , alcôve, cuisine et dépendances,
eour et lessiverie.

Charrière 37, rez-de-chaussée, 3 cham-
bres, bout de corridor, cuisine et dé-
pendances.

Fleurs 34, 2 beaux appartements de 3
chambres, alcôve, chambre de bains,
balcon, cuisine et dépendances, lessive-
rie. 

^̂ ^

de suite ou époque à convenir:
Nord 53, Sous-sol, 2 pièces, lessiverie,

cour. 8355-1

Temple-Allemand 75. Pignon, 2 piè-
ces, corridor, lessiverie, cour. 8356

Serre 99, 3me étage, 2 pièces, corri-
dor, lessiverie , cour. 8357

Alexis-Marie-Piaget 49, 3me étage, 3
pièces , alcôve éclairée, corridor, lessi-
verie, cour. 8358

Léopold-Robert 7, ler étage, 3 pièces,
corridor et dépendances.

Léopold-Robert 7, 2me étage , 3 piè-
ces, corridor, dépendances. 8860

Charrière 57, ler étage, 4 pièces, al-
côve éclairée , corridor , lessiverie, cour.

Charrière 57, 3me étage, 3 pièces, al-
côve , corridor, lessiverie, cour. 8361

Fritz-Courvoisier 31 , Rez-de-chaus-
sée vent, 3 pièces, lessiverie, cour.

Fritz-Courvoisier 31. Rez-de-chaussée
bise, 3 pièces, lessiverie, cour.

Fritz-Courvoisier 31, ler étage, 4 piè-
ces, lessiverie, cour.

Fritz-Courvoisier 31, 2me étage. 3
pièces, lessiverip, cour. 8362

Pour le 31 Octobre 1909 :
Alexis-Marie Piaget 51, Sme étage, 3

pièces, alcôve, corridor, lessiverie, cour.
8363

Nord 53, 1er étage, 3 pièces, alcôve
éclairée, corridor, balcon, lessiverie,
cour. 8364

Serre 97, Une cave pour entrepôt. 8365

Nord 48, Rez-de-chaussée, 3 pièces, al-
côve éclairée, corridor, lessiverie, cour.

8366

Alexis Marie Piaget 49, Rez-de-chaus-
sée, 3 pièces, alcôve éclairée, corridor ,
lessiverie, cour. 8367

Philippe-Henri Matthey 3, Rez-de-
chaussée, 3 pièces, corridor, lessiverie ,
cour. 3368

Industrie 9, 3me étage, 3 pièces et dé-
pendances. ,, 8371

Léopold-Robert 7, 2me étage, 3 pièces,
corridor et dépendances.

Léopold-ltobert 7, Sme étage, 3 pièces ,
corridor et dépendances. 8372

Charrière 57, Beau local bien éclairé,
avec devantures pour boulangerie et
appartement de 2 pièces, alcôve et cor-
ridor.

Charrière 57, ler étage, 3 pièces, al-
côve , corridor , lessiverie, cour. 8373

S'adresser é M. Henri Vuille , gérant,
rue Saint-Pierre 10.

L'art de la coupe
et de l'essayage

Berne de Modes pratiques it élégantes

Nouveau journal de Modes, paraissant
2 fois par mois.

On s'abonne à la

Librairie Courvoisier
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Etude Cli. Barbier
et

Alph. Blanc
NOTAIRES

50, Rae Léopold-Bobert 50.

A. l€>m».^ar
Pour de suite ou époque à convenir:

Ravin 3, pignon d' une chambre, 1 réduit
et cuisine. 8134-6

Terreaux 4-a, ler étage, bise, de 8 cham-
bres, cuisine et dépendances. 8135

Terreaux 8, 1er étage de 3 chambres,
cuisine et dépendances.

Terreaux 8, 2me étage de 3 chambres,
cuisine et dépendances. 8136

Progrès 9 b , rez-de-chaussée, 2 chambres
et cuisine , cave. 8137

Rocher 11, sous-sol à usage d'atelier.
8138

Puits 17, ler étage de 3 chambres, cui
sine et dépendances. 8139

Puits 19, pignon de 3 chambres, cuisine
et dépendances. 8140

Ph.-H.-Matthey 21. sous-sol de 2 cham-
bres, cuisine et dépendances. 8141

Numa-Oroz 37, ler étage de 2 chambres ,
cuisine et dépendances. 8142

Collège 66, grand hangar couvert. 8143
Alexis-NI. -Piaget 63, pignon de 2 pièces,

cuisine et dépendances. felid
Alexls-M.-Plaget 67, rez-de-chaussée 'de

3 chambres, cuisine et dépendanees.8145
Pour le 31 Oclobre 1909

Ravin 3, sous-sol de 2 pièces, cuisine et
dépendances. 8146

Neuve B, 2me étage de 2 chambres, cui-
sine et dépendances. 8147

Industrie 7, rez-de-chaussée de 3 cham-
bres, cuisine et dépendances. 8148

Progrès 9-a, ler étage de 3 chambres ,
cuisine et dépendances. 8149

Rocher 11. ler étage de 3 chambres, cui-
sine et dépendances. 8150

Promenade 12, 2me étage de 3 chambres,
cuisine et dépendances. 8151

Arêtes 24, rez-de-chaussée de 4 cham-
bres , alcôve, chambre de bains, véran-
dah et dépendances. 8152

Ronde 25, rez-de-chaussée à usage d'en-
trepôt ou atelier. 8153

Fleurs 32, pignon de 3 chambres, cui-
sine et dépendances. 8154

Collège E6, ler étage de 4 chambres, cui-
" eine et dépendances. 8155

Numa-Droz 90, Sme étage de 3 chambres,
cuisine et dépendances. ' " 8156

Pour le 30 Avril 1910:
Tilleuls 7, rez-de-chaussée de 5 chambres,

cabinet, fumoir, chambre de bains et
chambre de bonne, vérandah et dépen-
dances. 8157

A.-M. Piaget 67-a, grand atelier actuel-
lement utilisé pour polissage de boîtes.

8158

A LOUER
pour tout de suite :

Fritz Courvoisier 36. 2me étage nord ,
3 pièces, avec corridor.

Fritz Courvoisier 36. Mansarde avec
eau, 1 pièce. 8958-2

Marché 3. Pignon de 2 pièces. 8959
Numa Droz 56. Pignon de 2 pièces. 8960
Charrière 41. 2me étage vent, 3 pièces,

avec jardin. , 8961
.- . ' ] < 1 . i l  i 'f l  ' O' il l ':

Industrie 26. Pignon de 3 pièces et un
de 2 pièces. ;- '.¦.

Industrie 26. ler étage, bise, de 3 piè-
ces. ' 8962

Oôtel-de-Ville 19. Sme étage, nord , de
3 pièces. 8963

IVuma Droz 150. Deux pignons de deux
pièces. 8964

Fleurs 20. Bez-de-chaussée de 3 pièces ,
avec jardin. 8965

Balance 4. 2me étage, nord , de 3 pièces
avec corridor. 8966

Charrière 30* Sous-sol de 2 pièces avec
jardin. 8967

Pour le 31 Octobre 1909 :
Balance 4. 2me étage, midi, de 4 pièces,

avec corridor. 8968
Numa Droz 56. Pignon de 3 pièces. 8969
Puits 5. 2me élage, vent, de 3 pièces.

8970

Premier Mars 10. Une belle grande
cave. «971

Frilz Courvoisier 22. Remise pour
gypseur ou autre métier. 8972
S'adresser à l'Etude Jeanneret et

Quartier, rue Fritz Courvoisier 9.

A vendre
dans un village du vignoble, bonne pe-
tite maison composé de 4 à 5 chambres,
cuisine et dépendances, en parfait état
d'entretien. Eau et électricité. Jardin .
Prix avantageux. 8684-4*S'adresser au burean da I'IMPABTIAL.
T?AT1 cî rm n a îroe» 0Q demande encoreftaiblQUaaireS. i ou 2 pensionnai-
res, avec chambre, suivant désir. 3517-13

S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL.

^ ™™——. 1

Machine à écrire

SMITH-PREMIER
?

Ensuite de l'apparition récente sur le marché d'une marque portant un
nom presque semblable, pouvant prêter à confusion , le soussigné se fait un
devoir d'informer ses nombreux clients , ainsi que toutes personnes s'inté-
ressant aux machines à écrire, que toute machine de notre marque vérita-
ble doit porter le nom entier

wîBmitli -Freraier "
sans exception.

Prospectu s gratis et franco.
Démonstrations sans obligation d'acheter.

JULES PAVEE, représentant, Bellevue 22 , LE LOCLE
TÉLÉPHONE

Dernière création s SMITH PREMIER, modèle
10, la première et la seule machine à écrire avec écriture absolument visi-
ble, clavier comolet et construction tout à fait solide. 10046-2
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... en vente dans tous ses magasins
le litre verre perdu fr. 1.80 9403-9
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Chauffage centra l moderne
Eau chaude — Vapeur

C2ta..»-Jfc..:MMLl. «P~.n;C30~i;
ATELIER : Rue du 1er Mars 14-a

Chaudronnerie de cuivre. — Buanderie, Distillerie, Chaudières, Bat-
terie de cuisine. 7079-2

A LA FOURMI
Rue du Premier Mars 8

Un choix de Pantalons d'homme pour le travail , à fr. 3.90. —
Pantalons de velours, à fr. 5.50. Pantalons fantaisie , à fr. 7.50
et 9.50. — Habit complet, pour jeunes gens, à fr. 33.— Complets
pour enfants à tous prix. — Blouses d'horlogers , à fr. 4.50. —Chemises Jaeger, blanches et couleurs. — Chaussettes, à fr. 0.50
et 0.60 la paire.
10015-2 Se recommande , J. Salomon.

Boulangerie Moderne LEON RICHARD
83, Rue_du_Parc 83

Spécialité de Zwicbacks au Malt renommés
recommandes par les autorités médicales.

Dana ses dépôts : M. Jean Weber , rue Fritz Courvoisier 4; Mme Antoine, rue
du Nord 157 ; Mme Wolf . rue du Progrès 137. 3469-12

TDGmUTtmVGts liumides
A l'établissement « Vibron ». Je me sens empressé de vous exprimer publique-

ment ma gratitude pour la guérison miraculeuse de mon peti t garçon, qui a souffert
une année entière de dartres humides (eczéna) à la tête et sur tout le corps. Vifs
remerciements. O. Baumann-Zuber, scierie , Herisau. Signature authentique attestée
par le greffier municipal, J. Lutz, Herisau , le 23 mars 1908.

Adresse : Institut médical « Vibron » à Wienacht prés Rorschach. L'établisse-
sèment est dirigé par un médecin suisse expérimenté et diplômé. 15

RÉSULTAT des essais dn Lait dn 27 an 28 Mai 1909
Les laitiers sont classés dans ce tableau d'après la qualité du lait qu'ils fournissent.

oo s.- m gi ^Noms, Prénoms et Domicile || i~i ë s g OBSERVATIONS
- ' g a jg-gë gjj£ 

Dubois William, Les Bressels 45 32,4 13,75
Guillet Thérèsine, Serre 95 46,5 30,8 13,54
Jacot Louis, Eplatures Jaunes 57 42 32,3 13,37
Zahnd Christian. » 120 42 31,8 13,24
Lehmann Catherine, » 12 40 32,7 13,23
Méroz Edmond , Gibraltar 6 39,5 32,5 13,12
Dubois Philippe, Eplatures Grises 20 40,51 31,9 13,09
Jacot Emile, Grenier 39 39 32,5 13,06
Bangerter , Elisa, Numa Droz 126 40,5 31,7 13,03
Portmann François, Les Convers 43,5 30.- 12,98
Bourquin Paul-Arthur, Progrès 37 39- 31,4 12,79
Isely Jacob, Numa Droz 118 88 31,7 12,74
Laiterie Coopérative, Paix 70 88 31,1 12,59
Houriet Alfred. LeS Bressels 36,5 31,8 12.59
Lehmann Ulysse, Eplatures Grises 18 35 32,4 12,56
Guex Laure, Hôtel-de-Ville 61 86,5 31,5 12,52
Dànzer Louis, Eplatures Jaunes 54 33 33,1 12,50
Robert Henri, Eplatures Grises 15 83,5 32,1 13,31

La Chaux-de-Fonds. le 5 Juin 1909. Direction de Police.

»» »^—" ^—— _m^_

mpinistes-Tonristes
L'assortiment d'articles de Sport d'été est au grand complet

Baisse sur les Articles en aluminium.

Grand Bazar de La Chaux-de-Fonds
EN FACE DU THÉÂTRE 9862-1

j à j  Schneider & Guex
- jgj  ' 3yJ_ Jaquet-Droz 6-A (derrière la Fleur de Lys)

i'j fj Map Central
l̂ ^l?̂li: ;' I^^^^S

: (TOUS SYSTÈMES) ¦ 9917-5

^SÊÊÊS  ̂Cham,ï,,es à bain
~

W.-C. modernes
(j l Ŵ^̂ ÉÊÈ appareillage, Eau et Gas
^̂ ^ ^̂ ^̂^̂  ̂ LUSTRERIE „BECSGR/ETZIfM"

« Meubles ¦
riches et courants w-...

Fabrique Bachmann Frères
Succursale de La Chaux-de-Fonds :

9 jffiBfP̂ raîfMfll̂  ̂ Q

sB r̂ ^e î]!8 S&appiémerat du % _̂
1 Répertoire ffiphabétiqne ghopari « Ë
I te parques 9e fabrique i
H 

concernant l'HORLOGERIE flMjrUIFNT OE PARAITRE I
ii'-A Ge fascicule comprend les marques horlogères enregistrées durant R
?'. I l'année 1908, avec les dessins-clichés. — Prix : a fr. [||j ¦

I LIBRAIRIE "COURVOISIER 1
I RUE DU MARCHE 1 - LA GHAUX-DE-FONDS H

v !  ? ' Les 15 premières fascicules du RÉPERTOIRE .CHOPARD' \ X.y .:y\ comprenant les marques de fabrique concernan t l'horlogerie enregistrées I '|
H|||i|58̂ . de 1880 ù lin 1907, sont en vente , reliés en uu élégant ___mm'

^
^^ *̂$&̂_. volume, au prix de Fi*. X3.SO Âw£ *̂^
HBv BBMBIBB B̂WBIIJLMAJH B̂B^MBB S^Ufi K̂f9T>raS 9̂H8slBRcQf uKusraâR Scsi

Ouverture du Magasin d'Epicerie
Rue de Bel-Air 11 ou Temple-Allemand 1

> »m i . .

Mme Vve d'Alfred Kônig fai t part à ses amis et connaissances et au public
en général , qu'elle a ouvert un Magasin d'Epicerie. Mercerie, Lait, Vins,
Liqueurs, Bière, Limonade et Sirops. — Par des marchandises de première
qualité , elle espère mériter la confiance qu'elle sollicite.
9S56-1 Se recommande vivement.

dûSe^rhumtae  ̂certaine Kf *f?ïîW
Ù̂Ê—^̂ ÊÈmi erra^delafim3™H «

Ontt - VEHEZU -
se recommande pour concerts, bals, noces et soirées. — S'a-
dresser chez M. Marcel Jacot, rue de la Serre 11. 8073-4

SPÉCIALITÉ
Pa1f„e.

m
^

e,Me ^p
0,,

^
auté8/. . | Passementerie ponr Ameuble-Boutons, Motifs, Flocs, Galons, ments, Franges en soies, LainesLaizes, Tulles, Entredeux, I et Fils, Galons, Cordons, Lézar»

Dentelles. Ceintures, Boucles, I des, Embrasses, Etamine crème.Rubans. Ruches, etc. | etc. 6905-13
Ganterie, Bonneterie, Corsets, Tabliers, Blouses, Jupons

Cravates, Cols, Bretelles, etc.
Qualités garanties. Mercerie Prix modique».



A iwa
pour le 31 octobre °

Progrès 161. ler étage, 3 chambres,
alcôve, cuisine, balcon, dépendances,
lessiverie et cour. Prix annuel , eau
comprise, fr. 650.

3me étage, 3 chambres, alcôve, cuisine,
balcon, dépendances, lessiverie et cour.
Prix annuel, eau comprise, fr. 650.

Rez-de-chaussée, 3 chambres, alcôve, cui-
sine, dépendances, lessiverie et cour.
Prix annuel, eau comprise, fr. 600.

Progrès 163, ler étage , 3 chambres,
alcôve, cuisine, balcon , dépendances ,
lessiverie, cour. Prix annuel, eau com-
prise, fr. 650.

Sme étage, 3 chambres, alcôve , cuisine,
balcon, dépendances , lessiveuÎRetr cour.
Prix annuel, eau comprise, tf . y &Jô.

Léopold-Robert 6. Sme étage , 3 cham-
bres, cuisine, dépendances. Prix an-
nuel, eau comprise, fr. 550.

Sme étage, 2 chambres, cuisine , dépen-
dances. Prix annuel, eau comprise,
fr. 420. 

S'adresser au bureau A. Bourquin et
Nuding. Léopold-Robert 6-a. 9052-8*

Ponr le 31 octobre 1909
A louer rue Jaquet-Droz 6, ler

étage de 3 chambres au soleil levant ,
vestibule et toutes dépendances. — S'a;
dresser à M. Jules L Héritier, rue de la
Promenade 14. 9110-7

A LOUER
pour de suite ou époque à convenir :

Terreaux 18. ler étage de 3 chambres,
cuisine et dépendances. Fr. 44.15 par
mois. A455-4

Hôtel-de-Ville 47, Rez-de-chaussée de
3 chambres, cuisine et dépendances.
Loyer mensuel, fr. 31.25. 9456

Hôtel-de-Ville 47, Sme étage de 3 cham-
bres, cuisine et dépendances. Fr. 35
par mois. 

An Centre de la ville, ler étage de 5
chambres, cuisine et dépendances.

Au Centre de la ville, Sme étage de 5
chambres, cuisine et dépendances.

Au Centre de la ville. Sme étage de 3
chambres, cuisine et dépendances.

9457

Charrière 81, Sme étage de 3 chambres
et cuisine. Fr. 35 par mois. 9458

Puits 8, Pignon de 3 chambres, cuisine.
Loyer mensuel, fr. 30. 9459

Bel-Air 12, ATELIER à l'entresol. Bien
éclairé, avec entrée indépendante . Con-
viendrait pour menuisier, gypseur , ser-
rurier, etc. Fr. 400 par an. S460

Pour le 31 octobre 1909
Hôtel-de-Ville 37, Sme étage de 3 cham-

bres, cuisine et dépendances. Loyer
mensuel, fr. 30j 9461
S'adresser au notaire A. BERSOT,

rue Léopold-Robert 4, à La Chaux-
de Fonds. H-11093-C

Eour fr. 35 par mois, à la Recorne un
eau logement de 4 chambres, cuisine,

balcon, jardin et dépendances. — S'adres-
ser chez MM. L'Héritier frères, rue- du
Commerce 180. 20832-73*

Fédération des
Ouvriers et Ouvrières sar Etauctas

et Assortiments
LA CHAUX-DE-FONDS

Le Syndicat prie toutes les personnes ,
eoit parents ou tuteurs , qui voudraient
Slaeer des jeunes gens (gardons ou filles),

ans les fabriques , de bien vouloir, au-
Saravant , se renseigner auprès du prési-

ent, M. Léonard Daum, rue de la Serre
n« 43.
10045-3 Le Comité.

PENSION-FAMILLE
au [erras-Péplgit

Altitude 1080 m.

Situation ravissante à proximité de
grandes forêts de sapins. — Jolis buts de
promenades aux environs. — Bonne pen-
sion. — Prix modérés.

S'adresser soit à M. F. Pochon , rue du
Rocher 7. à NeucLâtel , soit à l'Etude Ja-
cottet et Bersot , au Locle . 10142-6

Demoiselleje magasin
Dans une boulangerie importante à Ve-

vey, demoiselle de magasin possé-
dant jolie écriture et parlant couramment
l'anglais, pourrait entre r le 1er juillet
prochain. H-S52-V 10141-3

Adresser offres sous J. B. 7609, à
Haasenstein & Vogler, Vevey. —
Inutile d'écrire sans sérieuses références.

Balanciers
On demande un ouvrier faiseur de fonds

et, si possible, connaissant d'autres par-
ties. — S'adresser à M. Ed. Vaucher-Zim-
mermann. Evilard. 10143-3

F4.ÏHnnU.ntN de portes et ensei-
tt 0 6tteS S»cs- imitationa.uij .iui,vuu emalL 500/o meilleur
marché que l'émail. Prix depuis 75 ct.
la pièce. Travail soigné. —" Se recom-
mande, E. PIKOUË , Temple-AUemand 85.

. 2777-1

JSL loue i*
un logement meublé pour la sai-
son d'été, à proximité d'une gare.

S'adresser à M. Jos. Jobin, Les Bois.
H-2018-J 10028-2

Pour cause de départ, à vendre
une maison bien située au soleil , com
posée de 4 logements très confortables et
un petit atelier de menuiserie.

Par parcelles ou en 1 seul lot, des ter-
rains à bâtir très bien exposés et à des prix
exceptionnels de bon marché. Belle situa-
tion. Conditions de vente et arrangements
très faciles , On accepterait , si on le désire
comme premiers versements , des lots de
montres ou des acomptes mensuels de-
puis 15 fr. Prix spécial pour amateur dn
lot. On louerait pour jardins ou autre des
bandes d'au moins 500»2 à raison de 3 cts
le m2. — S'adresser pour traiter à M.
A. Jacot , rue du Pont 32-A , et pour visi-
ter les terrains à M. Angelo Caldara , rue
des Fleurs 34. 3511-4

JOURMUXJTOCCASION
Collections de 3, 6 et 13 mois, cédées

au tiers environ du prix d'abonnement :
Annales politiques. Revue hebdomadaire-
Bibliothèque Unive" Revue des Revues.
Femina. Revue politique.
Figaro illustré. Revue de Paris.
Illustration. Rev. d. Deux Mond"
Journal amusant. Tour du Monde. • .
Monde Moderne. Vie au Grand Air.
Mode illustrée. Vie heureu'se.
Mode pratique. Fliegende Blàtter.
Monde illustré. Gartenlaube.
Nature. Illuatrierte Zeitung.
Rire. The Graphie.

S'adresser à la Librairie C. Lfithy,
place Neuve 3. 19866-1

????????????
PRIME

aux Abonnés et Lecteurs de ('IMPARTIAL
Toujours désireux d'être agréables à

ses nombreux lecteurs, I'IMPABTIAL of-
fre à des conditions très avantageuses les
ouvrages suivants :
Diseur de vérité (John Strange Win-

ter), adapté par Joseph Autier. — 1.50
au lieu de fr. 3.50.

La fabrique de Cliâteauneuf, par E.
Doutrebande. — 1.50 au lieu de fr. 3.50.

La famille chrétienne (H. W. J.
Thiersch), traduit de l'allemand par
Eugène Courvoisier, pasteur. — 1.50
au lieu de fr. 3.—

Mémoires d'un pauvre diable, par
Georges Jeanneret, Hauterive près Neu-
châtel. — 1.35 au lieu de fr. 3.50.
Sort de presse, Nouveauté neuchâteloise.

Travail et Progrès, ouvrage relié,
fr. 4.—, pour le dehors, fr. 4.75, au
lieu de fr. 13.—.

Envoi au dehors contre remboursement

????????????
Peseux
A louer pour le 34 juin, un beau loge-

ment de 3 chambres avec balcon, cuisine
et toutes les dépendances. — S'Adresser
rué .du Collège 3, Peseux. 8897-2

Docteur TUILE
Rue Jaquet-Droz 37 10038-1

Maladies des Enfants

Vaccinations
H 6577 c tous les Jours, de 1 à 3 h.

lifill
(ait. 700 m.) Nouvelle maison avec tout le
confort moderne! Vue magnifique sur le
lac et les Alpes. Sources renommées.
Grand parc.
4666-8 Famille Frntiger, propr.
m nun m ni, t in i i in i ii i uiuriiiii iuui iunri

HuleletBainsdeCrochet
Bex-Iesj laiiis

Ouvert du ler avril au 31 octobre. —
Bains salés. — Hydrothérapie. — Pour
tous renseignements, s'adresser aux pro-
priétaires, E. Pasche & Cie. 9974-1

Fritz Salvisberg
Ferblantier

9, Rue Jaquet-Droz, 9
(précédemment Rocher 31)

Fabrication de caisses d'emballage pour
l'horlogerie, couleuses en zinc avec fond
en cuivre, grand choix de caisses à ba-
layures en tôle noire et tôle galvanisée.
Fourneaux et tuyaux en tôle. Réparations
en tous genres, 'téléphone 589. 6853-260

lE^onsion
Une personne expérimentée demande à

reprendre, dans le canton de Neuchâtel
ou ailleurs, une pension ou restaurant ou,
à défaut, un hôtel. La personne est très
au courant. — S'adresser par écrit, eous
chiffres A. Z. 10012, au bureau de I'IM-
PARTIAL . 10042-2

*Êàm~rz~m-
ni Froptn et Gérants

Groisages, goudronnages de "trot'
toirs, cours et jardins. Travail prompt e*
consciencieux. 9299-6
Se recommande, Louis L'Eplatteniér

rue de la Boucherie 9.

Nouveauté ! Nouveauté !

L Erta
est indispensable à chacun, il s'adapte à
tous Us objets : Trousseau de clefs, para-
pluies, sacs de voyage , suspence d'habits
etc. Avez-vous perdu tel ou tel objet, avec
l'Ëureka, vous en rentrez si tôt en posses-
sion ; il indique votre nom et adresse.
Prix 80 ct.

En vente à la

Librairie COURVOISIER
W*SW99**nRm9*9W
. I I - ¦—  - ¦ 

Fr. 3000
Une automobile 13/14 HP. , 3 cylindre,

magnéto, ordre parfait, 60 km. à l'heure,
mécanisme garanti sur facture. 9762-7

Garage /Elllg, Serre 28. H-6524-C

Salon de Coiffure
Jean BROSSARD

Grenier 10, Fritz-Courvoisier 2.
Lotion glaciale : Spécialité pour l'été

pour bien refroidir la tête. Fort mousseux
pour nettoyer la tête. Le flacon 1 fr.

5709-9

Cû.Wuilleamier-Monnier
Rhabllleur Pendulier et Montres

en tous genres 19083-47
146, RUE NUMA-DROZ 146

Fabrique de montres Roskopf de la
Suisse allemande cherche pour de suite :

1 bon emboîteur savonnettes
1 dècotteur
Inutile de faire des offres si on n'est

Sas sérieux et régulier au travail. — S'a-
resser par écri t, sous chiffres II. R,

10007. au bnreau de I'IMPAHTIAL 10007-2

Appartements
A louer pour fin octobre, 2 beaux loge-

ments modernes de 3 pièces, dont un
avec balcon et toutes les dépendances, les-
siveries, grande cour, - etc., le tout bien
eitué au soleil. 8764-10*

Plus un bel atelier de 5 fenêtres.
Pour tous renseignements, s'adresser à

M. Wyser, rue du Rocher 20, ou à Mme
Schneider, rue du Rocher 31.

CH. BRENDLE
Z3.>7eaiiIlioliarcl , 13
GRAVURES 17861-42

ENCADREMENTS <
GLACES

Tous les articles pour
PEINTURE — PYROGRAVURE i

. ¦ i — i . . . . . . .  mmm

Jardin Crevoisier
22, Rae Fritz Courvoisier —o— Rne Fritz ConrYOisiér 22

SAISON D'ÉTÉ
30TX

C1MA PATHÉ
i m ~x, ~Ç ~C ~-«

Jeudi 10, Samedi 12 et Dimanche 13 Juin/ à 8 1|2 h.
NOUVEAUTÉS EXTRAORDINAIRES

Mireille.
Pathé-Journal, vne des principaux faits de la semaine .

Promenade historique à Versailles.
Bidachon, facteur.

Scènes de la grève des postiers en France
La pêche à la tortue.

et 10 vues inconnues à LA CHAUX-DE-FONDS

PRIX DES PLACES : Réservées, fr. 1.20 ; 1res, fr. 1; 2mes fr. 50 ct.
N.-B. — Les places réservées seront en vente au Jardin Crevoisier

les jours de représentations. 10151-1

PROPRIÉTÉ D'AGRÉMENT
H-1H52-C à vendre pour cause de décès 10099-4

1 —

A vendre , à proximité immédiate de La Chaux-de-Fonds , une charmante
petite propriété comprenant maison de 3 à 4 chambres, avec toutes dépendances,
vastes dégagements, grande forêt, belle vue imprenable. Prix modéré . #

S'adresser aux notaires Cb. Ilarbier et Alph. Riant*, rue Léopold Robert 50.

Tapissier
A. DERUNS , tapissier, Jérusalem, se

recommande à sa bonne clientèle et au
public, pour tout ce qui concerne sa pro-
fession. Travail prompt et soigné. Prix
modéré . Téléphone 1050 9895-1

Mécanicien
capable et expérimenté, connaissant à
fond le petit outillage d'horlogerie est
cherché par la rubrique Alovado, rue
du Parc «17 , Ville. H6591C 10106-2

Visite ur
Une maison sérieuse , ayant l'intention

d'agrandir et d'installer avec les nouveaux
procédés , sa fabrication d'assortiments an-
cre, demande un bon visiteur-chef , très au
courant de toutes les parties et capable
sous tous les rapports. Salaire élevé. Dis-
crétion absolue et garantie. — Adresser
offres PAR ÉCRIT, en l'Etude du notaire
JULES BELJEAN, rue Jaquet-Droz 12.

; 9881-2

A te lier de
Polissages

A vendre , pour cas imprévu, à per-
sonne solvable , un atelier complet de po-
lissages de boites or , pouvant contenir 12
à|15 ouvriers. Force et lumière électrique.
— Faire oflres par écrit sous initiales
C. C. T. 10149, au bureau de I'IMPAR -
TIAL. 10149-3

Aux cimentes !
A louer un local pour cimsnteur. On

donnerait du travail pour la location. —
S'adresser rue du Collège 8. 9448-6*

Fabrratsj fltlopriG
On entreprendrait terminages da

grandes pièces ancre ou petites pièces
cylindre, or «t argent , genre bon cou-
rant. — Ecrire sous chiffres C. K. 9601,
au bureau de I'IMPARTIAL , 9604-8

SCITJX3B
A vendre belle sciure à 30 cent. le sac,

pris à l'Usine. — Déchets de bois à prix
avantageux. — S'adresser à l'Usine du
Foyer. 7877-37*

Manufacture d'Horlogerie
Record Watch Co. (S. A.)

TRA.MEIiA.r j

Charles Dnbois-Stadler
Seul Représentant

Rue des Tourelles 23
S'y adresser 8094-33

CLINIQUE PRIVÉE
d'accouchement

Pensionnaires à toute époque.
Discrétion. Conseils hygiéniques.
Adoptions -S'adresser Case Mont-
Blanc 3077 (trois mille septante-
sept). GENÈVE. H-319D-L 20991-58

Restaurant dn Bâtiment
Bonne restauration

Consommations de premier choii
Petits soupers

avec Croûtes aux fraises
10130-3 Se recommande , Chr. Barri.

i ' ¦ 
^

BRASSERIEGAMBR1NUS
34, — Rue Léopold Robert — 34.

BIÈRE de la Brasserie de a LA COMÈTE»
Tons les MERCREDIS soir

dès 7 '/i heures,

iBIFES-8̂
Restanrationj ^ute hèure°.ide

Excellente» consommations.
BILLARD. 6945-14* TélcpUoue.

Se recommande. H.flWayer-Hauert.

Hôtel de la Croix-d'Or
.Tons les Jeudis soir

-,f  ' à 7 '/i heures 6946-12*

'f lîii lil
Restauration chaude et froide à toute heure

Se recommande, J. Buttikofer.

Café-Brasserie de la Place
Tous les Lundis

Gâteau au froma ge
Tous les Jeudis soir

dès 7-/ , heures 6940-7»fiitmp
VINS . DE CHOIX

Bière renommée de la « Comète »
Se recommande,

Le3nouveau tenancier, Auar. Ulrich.

HH .hUn.nr
"Restauration à toute heure.

I>iia©x*s, X fx*. BO et S f z*
REPAS ponr familles.

Chef de cuisine expérimenté. 30404-3
BmW On prendrait encore quelques bons

PENSIONNAIRES
. A louer, au mois, quelques chambres

bien meublées.
Tous les Mercredis et Samedis, dès 8

heures. Souper à fr. 2.—, sans vin.
Se recommande. Le nouveau Tenancier.

Wenger-Koenlg, ancien portier.

Associé
Un patron graveur demande un asso-

cié. — S'adresser par écrit sous Initiales
M. A. K. 10148, au bureau de I'IMPAK -
TIA.L. 10148-3

Bijoux et Portraits

? Montures or,
doublé, argent et métal pour médaillons,
breloques, broches, boutons de man dièt-
es, éping les de cravates, etc., depuis 1 fr.

Emaux vitrifiés véritables
cuits à 900 degrés. 8491-5

jDV dans tous lei tons et coloriés.

Demandez le prospectas franco a

M. G. Perrin
Numa-Droz 41 La Ghaux-de-Fonds

PAmmarla ponr CORS. GuérisonrUUUIdUO infaillible. - Chez M.
E. PIHOUB. rae do Temple-Aile*
maud 85. 2778-2

© ATTENTION I jÉ

I Machine à écrire 1
U RÉPARATION _

B et Nettoyage de tous systèmes i

SB Travail prompt et soigné. H|I
Hl Prix modérés 3198-9 1

1 PAUL DUBOIS B
Hl Mécanicien — Progrès 39 _W


